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Éduquer parce qu’il s’agit en l’occurrence 

de l’outil le plus efficace pour défendre les 

objectifs que l’association s’est assignée :

ésister parce qu’il est urgent de s’y appliquer face à la montée des po-

pulismes et des extrémismes qui menacent l’équilibre de la démocratie.

Éduquer et Résister à l’aide de ce formidable cordon sanitaire éducatif 

qui réunit près de 160 Villes et Communes en Wallonie et à Bruxelles, quatre 

Provinces, des centaines de militants, des milliers de sympathisants.

Si en Flandre le cordon sanitaire est menacé, nous n’avons de cesse de le 

renforcer sur notre territoire d’action.

La vague est en marche, elle ne doit pas s’arrêter afin de construire la société 

à laquelle aspiraient ceux qui jadis ont résisté – souvent au péril de leur vie 

– au nazisme et au fascisme.

Jacques SMITS, Directeur  Dominique DAUBY, Présidente
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ébut des années ’90. L’extrême droite est de retour dans le paysage po-

litique de notre pays. Cette situation est inacceptable pour les rescapés 

des camps nazis et pour de très nombreux citoyens belges. En 1993 et 

pour faire face aux conséquences de ces dimanches noirs, les Territoires de 

la Mémoire sont créés et l’accent est mis d’emblée sur la sensibilisation aux 

dangers des idées d’extrême droite, à l’éducation citoyenne, au respect de 

l’Autre, à la promotion de la démocratie.

L’association est reconnue comme une organisation communautaire d’Édu-

cation permanente et est un centre de ressources dans le cadre du décret 

Mémoire de la Fédération Wallonie-Bruxelles. Cette évolution a permis de 

prendre en compte  les crimes de guerre, crimes contre l’humanité et autres 

massacres. Aujourd’hui, plus que jamais, face aux dangers qui menacent 

notre vie en société, il est urgent de tout mettre en œuvre pour imaginer un 

travail de mémoire efficace et durable qui permettra aux jeunes générations 

de savoir, de s’indigner, de s’engager et de résister. En 2012, les Territoires de 

la Mémoire représentent la Fédération Wallonie-Bruxelles au sein de l’IHRA : 

International Holocaust Remembrance Alliance.

« Plus jamais ça ! ». À l’issue de la Seconde Guerre mondiale, nombreux fu-

rent ceux qui décidèrent de tout faire pour que l’horreur des conflits armés, 

des massacres de masse et des camps nazis ne se reproduise plus jamais. 

Nous pensions qu’en Belgique, la bête immonde était définitivement endor-

mie. Elle ne faisait que sommeiller et, au début des années ’90, des partis et 

des mouvements d’extrême droite ont à nouveau fait leur apparition tant au 

nord qu’au sud de notre pays. Aujourd’hui, bien des idées liberticides sont 

devenues banales et certains n’hésitent plus à affirmer que tout cela n’a ja-

mais existé. Que ferons-nous alors, lorsque la voix des derniers témoins se 

sera éteinte ? Face aux nouvelles menaces et au-delà d’une légitime indigna-

tion, il est urgent de s’engager au quotidien. Notre Centre d’Éducation à la 

Résistance et à la Citoyenneté pense que l’évocation du souvenir est indis-

pensable pour éviter les erreurs commises dans le passé, pour comprendre 

et décoder le monde qui nous entoure et  participer à la construction d’une 

société plus solidaire qui place l’humain au centre de toutes les préoccupa-

tions.

Les idées d’extrême droite sont toujours inacceptables !

www.territoires-memoire.be 
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L’exposition permanente des Territoires 

de la Mémoire : un Parcours symbolique 

qui évoque la déportation sous le 

régime nazi.

ette visite est une expérience unique et émouvante. Elle exprime le res-

pect pour les millions de victimes de la barbarie nazie avant et pendant 

la Seconde Guerre mondiale. Le Parcours évoque symboliquement l’iti-

néraire d’un déporté dans les camps de concentration et d’extermination. 

Cette « mise en situation » mobilise l’empathie envers tous celles et ceux qui 

ont tenté de résister à l’horreur et aux traitements inhumains.

De la rue au wagon à bestiaux en passant par le bureau de la Gestapo, les diffé-

rents espaces présentés permettent d’imaginer les conditions de survie dans les 

camps de la mort, la violence permanente et la mise en œuvre de la « Solution 

finale de la question juive en Europe ». Le visiteur s’interroge : aurais-je été vic-

time ou bourreau ? 

C’est la question de la responsabilité de chaque citoyen qui est posée, de son im-

plication individuelle et de son engagement pour sauvegarder la démocratie, 

nos acquis et nos libertés.

Une visite aux Territoires de la Mémoire : 

Film d’introduction (chronologie et cadrage historique) : 15 minutes

Parcours : 50 minutes

Film au choix (adapté à l’âge) : 30 minutes

Possibilité d’une animation/débat : 30 minutes

Le Parcours muséal symbolique est également disponible en langue néer-

landaise. Un dossier pédagogique complet est adressé à tous les groupes 

visiteurs

Les Territoires de la Mémoire préparent une nouvelle exposition perma-

nente qui trouvera sa place en 2014 dans les installations de Mnema, Cité 

miroir (les anciens bains et thermes de la Sauvenière).

accueil@territoires-memoire.be

reservations@territoires-memoire.be 
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Nombre de visiteurs du Parcours symbolique :  

13 666  personnes en 2012

31446
32540 32632
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33402

31658
30742

32738 

Nombre de participants aux activités :  

32 738  personnes en 2012
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DECEMBRE
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THEUX

BEAUVECHAIN

VERVIERS

SPRIMONT

LAHULPE

FLÉMALLE

NAMUR

LIÈGE

HUY

WAREMME

SOUMAGNE

SERAING

LIMBOURG

ROCHEFORT

WELKENRAEDT

VISÉ

KELMIS

JETTE

HERSTAL

FLÉRON

FLORENNES

PONT-À-CELLES

COMINES-WARNETON

AMAY

SAINT-NICOLAS

OUFFET

GRÂCE-HOLLOGNE

VILLERS-LE-BOUILLET

FLEURUS

AYWAILLE

BRUXELLES

SPA

CHAUDFONTAINE

PHILIPEVILLE

BLEGNY

PEPINSTER

AUBANGE

TROOZ

OUPEYE

GEER

ANDENNE

LOUVAIN

HABAY-LA-NEUVE

SAMBREVILLE

BRAIVES

AISEAU-PRESLES

BASSENGE

SAINT-HUBERT

RIXENSART

DALHEM

MOLENBEEK-SAINT-JEAN

COMBLAIN-AU-PONT

BASTOGNE

SAINT-GHISLAIN

SAINTE-ODE

HERVE 

HANNUT

LA LOUVIÈRE

VIRTON

ARLON

SIVRY-RANCE

PERUWELZ

ANS

GOUVY

NANDRIN

BEYNE-HEUSAY

SCHAERBEEK

ESNEUX

DISON

BULLINGEN

MORLANWELZ

AUDERGHEM

PROVINCE DE LUXEMBOURG

SAINT-GEORGES-DE-MONTAIGU (FRANCE)

PLOMBIÈRES

CINEY

EUPEN

BRUGES

COUVIN

GERPINNES

EVERE

FERRIÈRES 

1. ASBL HOME NET DE BEYNE-HEUSAY

2. ASBL CREASOL DE LIÈGE

3. ASBL EFT CONSTRUCT DE GRÂCE-

HOLLOGNE

4. ASBL LA MARGUERITE DE LIÈGE

5. ASBL OISP CENTRE LIÉGEOIS DE FORMATION

6. ASBL PAC DE LIÈGE

7. ASBL ALTERNATIVES FORMATIONS DE LIÈGE

8. ASBL ESOPE DE VERVIERS

9. ASBL ON VA SORTIR DE LIÈGE

10. ASBL PLAN DE COHÉSION DE WAREMME

11. ASBL EDIT DE LIEGE

12. ASBL CENTRE EDIT DE LIÈGE BRESSOUX

13. ASBL AGISSONS ENSEMBLE DE SCHAERBEEK

14. ASBL ACTION SOCIALE DE BERNALMONT 

DE LIÈGE

15. HAUTE ECOLE CHARLEMAGNE DE LIÈGE

16. INSTITUT BISCHOFLICHES DE BULLINGEN

17. CPAS DE SOUMAGNE

18. RÉGIE DES QUARTIERS DE SAINT-NICOLAS

19. ÉCOLE NORMALE JONFOSSE DE LIÈGE

20. MAISON DE LAÏCITÉ DE WAREMME

21. ASBL VIEWS POUR AVEUGLES DE BRUXELLES

22. CLUB DES AÎNÉS DE THEUX

23. LES ENSEIGNANTS DE LA VILLE DE SERAING

24. IEPS DE LA CF DE DISON

25. ASBL PAC DE VERVIERS

26. CENTRE HOSPITALIER DU PETIT BOURGOGNE 

DE LIÈGE

27. GROUPE ESFORA DE SAINT-GEORGES DE 

MONTAIGU DE FRANCE

28. HAUTE ÉCOLE HELMO DE HUY

29. ECI PROMOTION SOCIALE DE LIÈGE

30. MAISON DE LAÏCITE DE MORLANWELZ

31. ÉCOLE DE POLICE DE LIÈGE

32. ÉCOLE DES FEMMES PREVOYANTES 

SOCIALISTES DE LIÈGE

33. AMICALE DES PENSIONNÉS SOCIALISTES 

DE SOUMAGNE

34. ASBL VAINCRE LA PAUVRETÉ DE LIÈGE

35. ATELIER D’ÉCRITURE INTERGENERATIONNEL 

DE VERVIERS

36. FEDASIL DE BOVIGNY

37. PROFESSEURS DE L’ÉCOLE JAPONAISE 

DE BRUXELLES

38. ASBL LES JAMBIENS DE NAMUR

39. CENTRE DE READAPTATION FONCTIONNELLE 

DE BEYNE-HEUSAY

40. CPAS D’AMAY

41. ASBL VOYAGES ANGELINA DE BOUGE/

NAMUR

42. CPAS DE NANDRIN

43. CPAS D’OUFFET

44. CPAS DE FERRIÈRES

45. ASBL PERSPECTIVES DE FLÉMALLE

46. RÉGIE DES QUARTIERS DE CHAUDFONTAINE

47. OFFICE DU TOURISME DE COUVIN

48. MAISON DE REPOS RÉSIDENCE LOUIS 

DEMEUSE DE HERSTAL

49. RÉGIE DES QUARTIERS D’ANDENNE

50. CENTRE DE PROMOTION SOCIALE POUR 

ÉDUCATEURS DE LIEGE

51. HAUTE ECOLE ROBERT SCHUMAN DE VIRTON

52. ASBL MERIDIAN DE LIÈGE

53. ASBL AURÉLIE DE HERSTAL

54. CENTRE CULTUREL DE BASSENGE

55. LIGUE DE L’ENSEIGNEMENT ET 

DE L’ÉDUCATION PERMANENTE DE LIÈGE

56. ASBL LIRE ET ÉCRIRE DE VERVIERS

57. ASSOCIATION DES ÉTUDIANTS ÉTRANGERS 

DE LIÈGE

58. FÉDÉRATION DES PENSIONNÉS LIBÉRAUX 

DE LIÈGE

59. ASBL CLUB CITÉ ARDENTE DE NAMUR

60. CENTRE DE FORMATION ISOCELE 

DE VERVIERS

61. RÉGIE DES QUARTIERS DE HERSTAL

62. ASBL REBONDS DE LIÈGE

63. HAUTE ECOLE DE LA PROVINCE DE LIÈGE

64. ASBL PLAN DE COHÉSION SOCIALE 

DE GERPINNES

65. MAISON COMMUNALE D’EVERE

66. RÉGIE DES QUARTIERS DE SERAING

67. GROUPE TASK FORCE DE L’IHRA 

(INTERNATIONAL HOLOCAUST 

REMEMBRANCE ALLIANCE)

68. ASBL GAVROCHE DE BEYNE-HEUSAY

69. CROIX-ROUGE DE FRAIPONT

70. CENTRE FEDERAL FERMÉ POUR JEUNES 

DE SAINT-HUBERT

71. AMICALE DES AÎNÉS DE MALONNE/NAMUR

72. ASBL LES FAUCONS ROUGES DE BRUXELLES

73. ASBL L’ENVOL D’ANDENNE

74. CPAS D’ESNEUX

75. L’ANCRE CRP D’OUPEYE 

83 Villes, Communes ou Provinces en visite aux Territoires en 2012

Groupes d’adultes en visite aux Territoires en 2012
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http://plushaut.europe.wallonie.be/

9



(modifiés le 14 septembre 2009)

ASBL Les Territoires de la Mémoire

CRÉATION

1991 … les premiers dimanches noirs ! Des formations politiques d’extrême 

droite font à nouveau leur apparition dans le paysage politique de notre 

pays. Certains décident de réagir et de refuser l’inacceptable. Le 7 décembre 

1993, inquiets de la résurgence des idées d’extrême droite, des citoyens en-

gagés pour la défense de la liberté et de la démocratie ont créé les Terri-

toires de la Mémoire :

Les fondateurs

Gilbert BECKER, Pierre BEUGNIER, Irma BINDELLE, Danièle BONFOND, Paul BRUS-
SON, Pierre CHARLIER, Charles COLIN, Michel COMPÈRE, Francis COOLEN, Tony 

DEBOUNY, Jacques DECK, René DEPREZ, Claude DEREGOWSKI, Philippe DRAIZE, 

Jean-Louis DUJARDIN, Jacques GEERTS, Michel GIMENNE, Jean-Michel HEUS-
KIN, Marcel HOTTERBEEX, Jean-Pierre HUPKENS, Marc LAFONTAINE, Marie-Claire 

LAMBERT, Robert MAYERESSE, Guy MELEN, Luc PIERARD, Philippe RAXHON, 

Pierre SEIJKENS, Jacques SMITS, Henri SPRUYT et Luc PIRE.

Elle a pour buts : 
• de sensibiliser le grand public et notamment les jeunes au travail de 

Mémoire 

• de favoriser la transmission de la mémoire d’événements historiques 

graves qui interpellent la conscience collective, en particulier les crimes 

de génocides, les crimes contre l’humanité ou les crimes de guerre,

• d’éduquer à une citoyenneté responsable et à la tolérance en développant 

la réflexion et l’analyse critique,

• de faire prendre conscience des excès auxquels peuvent aboutir les 

exclusions et les idéologies anti-démocratiques,

• d’encourager les comportements de résistance aux idées liberticides.

• de promouvoir les valeurs démocratiques en vue de construire une 

société laïque équitable, solidaire et fraternelle.
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Les Présidents :
1993 1994 Gilbert BECKER

1994 2000 Jean-Michel HEUSKIN

2000  2003 Charles COLIN

2003 2010 Pierre PÉTRY

2011   -- Dominique DAUBY

Les réunions statutaires :

Conseil d’Administration

Les 30 janvier, 12 mars, 16 avril, 8 octobre  

et le 10 décembre

Assemblée Générale 

 Le 26 mars 2012

L’équipe au 31 décembre 2012 :

La Direction
Jacques SMITS (Directeur)

Philippe MARCHAL (Directeur adjoint)

Le service Pédagogique
Nicolas KUREVIC (Coordinateur)

Déborah COLOMBINI, Laëtitia LA CHINA (Déléguées)

Le service Accueil et Réservations
Bienvenu BOSEMBO (Coordinateur)

Linda CREPPE, Hassan NAÏT-ADDI, Didier VERPOORTEN, 
Rania RAHAB (Délégués-es)

Le service Projet
Régis SIMON (Coordinateur)

Cédric BOONEN, Laëtitia GROSEMANS, Philippe 

TOMCZYK (Délégués)

Le service Éditions et Études
Julien PAULUS (Coordinateur)

Gaëlle HENRARD (Déléguée)

La Médiathèque
Michel RECLOUX (Coordinateur)

Le service Communication
Erik LAMY (Délégué)

Le service Administration
Régine FASSOTTE (Déléguée)

Ont également contribué 
Fanny BEUKEN, Pascale BEUKEN, Franck BOURGEOIS, 

Anne COLLET, Nicolas COLLIGNON, Charlotte 

COLLOT, Stéphane DELEUZE, Philippe EVRARD, Robin 

FOGUENNE, Alain GAIGNAGE, Elisabeta-Carla GHINEA, 

Jean-Paul GIMENNE, Pedro GOMEZ MARQUEZ, Elisa 

HOTTLET, Arnaud LEBLANC, Isabelle LEPLAT, Catherine 

MARÉCHAL, Maude MARTELLO, Liliane MORIN, Henri 

NELISSE, Justine PECQUET, Pascale RIGA, Farhang 

ROSTAEI, Valérie RUNFOLA, Patricia SCHOR, Jamila 

TITA, Naseer UDDIN, Karin WALRAVENS, Stéphane 

WINTGENS, Tamou ZAKARYA.
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ette campagne symbolisée par le triangle rouge bénéficie en 2012 d’un 

nouveau slogan « Les idées d’extrême droite sont toujours inaccep-

tables ! ». Elle mobilise la capacité d’indignation de tous les citoyens et 

encourage l’engagement et la résistance au quotidien.

Parce que les acteurs de l’histoire, c’est 

nous, il est important de s’afficher en 

portant le Triangle Rouge pour :

dépasser les clivages politiques, philosophiques et religieux pour 

revendiquer son attachement à la défense de valeurs démocratiques 

communes.

croire en une société où le « bien vivre ensemble » prime sur le « laisser-

aller individualiste » et le repli sur soi.

résister au retour des idées d’extrême droite et travailler à l’amélioration 

de notre société…

Cette large campagne de sensibilisation sera encore dé-

veloppée dans les prochaines années et particulièrement 

dans la perspective des rendez-vous électoraux futurs qui 

s’annoncent cruciaux pour la survie de nos idéaux démo-

cratiques.
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Le projet est basé sur les recherches effectuées par Thierry Rozenblum dans 

les archives de la Ville de Liège (voir la publication de l’ouvrage « Une cité si 

ardente ».

À l’instar d’autres villes de Belgique (Anvers, Bruxelles), Liège a reconnu sa 

responsabilité dans la persécution de la population juive pendant la Seconde 

Guerre mondiale.

L’exposition rend hommage aux victimes juives de la région liégeoise durant 

l’Occupation (1940 – 1944).

Le Mémorial « NIZKOR…nous nous souviendrons » a été réalisé par l’artiste 

Christian Israël et a été présenté dans la cour Hayne de Bomal du musée Cur-

tius.

Un catalogue accompagne ce dispositif.

Inauguration : le dimanche 10 décembre 2012 en présence de nombreuses 

autorités.

Présentation aux délégués de l’IHRA : le lundi 11 décembre

Exposition présentée au Grand Curtius du 11 décembre 2012 au 23 février 2013

Visites guidées pour les groupes scolaires 

Une exposition itinérante sur le sujet sera conçue et réalisée par notre asso-

ciation.

Plus de 3000 visiteurs et près de 20 classes.

www.citedocile.be 

En marge du projet, les écoles de graphisme de Liège (Saint-Luc et l’Académie) 

réaliseront des œuvres inspirées par l’exposition qui seront présentées dans le 

cadre des commémorations autour du 8 mai 2013 (Théâtre Le Moderne)
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Catalogue disponible sur le site Internet

Contact : editions@territoires-memoire.be 

Le Service développe plusieurs publications qui soutiennent les objectifs 

poursuivis par les Territoires de la Mémoire. 

LES COLLECTIONS :

 porte un intérêt fondamental pour tous les phé-

nomènes politiques, sociaux et culturels de notre société. Elle réalise une 

approche comparative entre l’analyse du présent et la compréhension de 

l’Histoire. 

 est une collection qui a pour objet la publication d’opus-

cules originaux, aux contenus variés et toujours en lien avec les thèmes 

abordés par notre association.

 est la nouvelle collection illustrée des Territoires de 

la Mémoire. 

LES PUBLICATIONS, DOSSIERS, OUTILS 

Des publications ponctuelles qui abordent des thématiques particulières 

(témoignages, ouvrages collectifs, recueil de nouvelles, chroniques, … )

Des dossiers d’information préparés par le centre d’études de l’association 

permettent d’appréhender diverses thématiques : démocratie, antiracisme, 

citoyenneté, génocides, totalitarismes, les Droits de l’Homme, etc.  

Des outils pédagogiques

L’association édite également la revue trimestrielle «  Aide – mémoire  » 

(12 pages) qui rencontre plusieurs préoccupations : la lutte contre l’extrême 

droite, l’analyse politique de la société contemporaine, les enjeux du tra-

vail de Mémoire, l’information à propos des actions et initiatives du centre 

d’éducation.

Daniel Bovy

Dictionnaire
de la barbarie nazie 
et de la Shoah

Préfaces 
de Maxime Steinberg
et Edouard Husson
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En 2012

La mémoire des oubliés : la répression franquiste passée 

sous silence (Emilio Silva, Asunción Esteban, Javier Castán et Pancho Salva-

dor)

Aide-Mémoire 51 ; Aide-Mémoire 52 ; Aide-Mé-

moire 53 ; Aide-Mémoire 54

Belgique/Belgie

pp

Liège X
9/1447

Editorial

Autorisation de fermeture n°9/168
N°d’Agrégation P401159

L a  r e v u e

Quand on associe et réduit systématiquement un individu à sa 
couleur de peau, sa religion ou son origine, apparaît le racisme ; 
et de la même manière lorsqu’on associe et limite par principe un 
individu à son sexe, apparaît le sexisme. Racisme et sexisme fonc-
tionnent en miroir même s’il n’est pourtant pas rare d’entendre 
un individu raconter des blagues sexistes tout en se prétendant 
hostile au racisme. À bien y regarder, le fi l conducteur entre les 
deux passe par le stéréotype qui a pour objectif de rassurer face 
à l’inconnu, le stéréotype permet à l’esprit anxieux de réduire un 
individu aux prétendues caractéristiques de son groupe, ou au 
contraire de réduire l’ensemble d’un groupe aux particularités 
d’un de ses membres. Dans le premier cas, on dira que « parce 
que les étrangers sont des profi teurs, notre voisin qui est un étran-
ger est probablement un profi teur » (généralisation du groupe à 
l’individu, du tout à la partie) ; dans le deuxième cas, on dira 
que parce que « notre collègue de bureau est une femme et ne sait 
visiblement pas conduire, il faut en déduire que toutes les femmes 
ont un problème au volant de leur voiture » (généralisation de la 
partie au tout). 

Racisme et sexisme fonctionnent de la même manière et malgré 
ses drames et ses souffrances, l’année 2011 a permis de briser de 
nombreux stéréotypes ! 

Notons d’abord le « Printemps arabe » (« l’Hiver arabe » pour les 
Syriens) qui a mis par terre pour quelques mois et espérons quel-
ques années le stéréotype de « l’Arabe foncièrement musulman et 
partant intégriste ». Début 2012, on peut désormais dire ce que 
l’on veut de la « rue » tunisienne, égyptienne, marocaine ou li-
byenne, mais on ne peut plus en aucun cas la réduire à une seule 
de ses composantes, et encore moins aux musulmans intégristes. 
Ces derniers ont un certain poids, les partis politiques d’inspira-
tion musulmane également, mais 2011 a surtout montré au sein 
des sociétés arabes une très grande diversité et partant une image 
de la multitude qui empêchera pendant quelques temps les dis-
cours réducteurs empreints de stéréotypes.

Notons également pour 2011 le massacre orchestré par Anders 
Breivik en Norvège le 22 juillet 2011. D’aucuns attendaient impa-
tiemment un nouveau complot islamiste pour dénoncer la menace 
que fait peser la religion musulmane sur l’Europe mais au fi nal, 
pas de chance, c’est un fondamentaliste chrétien (se qualifi ant de 
protestant) qui se cachait derrière l’entreprise meurtrière. Certes, 
on est toujours face à la religion ! Mais cette fois-ci pas de sté-
réotypes sur les chrétiens qui « sont foncièrement intégristes et 
partant terroristes », peut-être parce que Breivik se disait aussi – et 
était – franc-maçon... 

Le stéréotype a également éclaté au grand jour avec l’affaire DSK !
Non pas dans le chef du socialiste dans la mesure où très vite 
on a compris la haute estime qu’il avait pour les femmes, mais 
dans le chef de tous ces élus, hommes de lettres, éditorialistes et 
autres intellectuels qui ont voulu le défendre, se faisant au passage 
les pires complices du harcèlement sexuel et de la réduction de la 
femme à son sexe, de la femme à l’objet sexuel (à rémunérer ou 
non selon les circonstances, le niveau social et le risque de plain-
tes). L’affaire DSK a montré à quel point en France le harcèlement 
était encore considéré comme une bizarrerie, et le sexisme comme 
quelque chose de naturel.   

Il y a eu, enfi n, la tuerie de Liège. Ici aussi, tout paraissait simple 
et opportun au début pour activer quelques stéréotypes bien pesés 
sur les Marocains intégristes mais, rapidement, les choses se sont 
compliquées.  Il y a certes d’abord eu les images du tueur et son 
nom à consonance marocaine : Nordine Amrani. Mais il y a sur-
tout eu les victimes, dont le jeune Medhi Nathan Belhadj, 15 ans, 
enterré selon le rite islamique : pas facile de réduire les musulmans 
à des terroristes quand le tueur n’était pas croyant et que la vic-
time est musulmane. 

Tout ce qui précède ne veut pas dire qu’il n’y a pas de problème 
dans nos sociétés et que le « Printemps arabe » aboutira à une 
démocratisation du nord de l’Afrique – la restauration guette tou-
tes les révolutions – mais au-delà des drames et des souffrances, 
retenons aussi que l’année 2011 a permis de briser de nombreux 
stéréotypes ! ••

Jérôme Jamin
Rédacteur en chef
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« Le rêve démocratique était d’élever le prolé-
taire à la hauteur de la bêtise du bourgeois.  Ce 
rêve est en partie réalisé. »
Gustave Flaubert.

Nous pourrions imaginer, et peut-être avec 
quelque pertinence, que tout l’effort de 
l’homme est de s’arracher à la nature et 
à tous les déterminismes qui enserrent sa 
pensée et ses actes. S’émanciper du cadre 
de l’espèce et des fi xations biologiques par 
les neurosciences voire le trans-humanisme. 
Conquérir des sphères d’autonomie par 
la connaissance de nos conditionnements 
socio-historiques, en maîtrisant la philoso-
phie de Karl Marx et de Pierre Bourdieu, 
entre autres. Se construire soi-même par 
le dévoilement de son parcours et de son 
passé, notamment familial, grâce à la psy-
chanalyse. Trois étapes, à jamais inabouties, 
qui symbolisent l’élan, volontaire et patient, 
pour quitter les terres de l’aliénation et des 
forces qui nous conduisent, à notre insu le 
plus souvent, pour tenter de gagner une lu-
mineuse clairière où nous serions un peu 
moins étrangers à nous-mêmes. À chacun 
de cheminer. Comprendre, c’est commen-
cer à désobéir.

En parabole, l’histoire collective des hom-
mes aurait-elle aussi son itinéraire. Du ma-
térialisme historique à la phénoménologie 
de l’esprit comme guides possibles du long 
voyage, partant des sombres temps de l’obs-
curantisme et du totalitarisme, de l’antiquité 
à sa plus atroce forme moderne, jusqu’à la 
démocratie la plus accomplie en ce nouveau 
début de millénaire. Tant et tant de siècles 
pour échapper au joug du transcendant et 

Vers un
«encolèrement» 
salvateur ? 

Par Jean Cornil

Au début du mois de septembre dernier, RésistanceS.be1, le 
web-journal de l’Observatoire de l’extrême droite (www.re-
sistances.be), révèle le lancement d’un nouveau groupe néo-
nazi en Belgique. Il s’agit de la « division Wallonie » de Blood & 
Honour (B&H), une organisation internationale de skinheads 
néonazis (voir notre glossaire). Le nom de cette section ré-
gionale et l’emblème qu’elle a pris font directement référen-
ces à la « Division Wallonie » de la Waffen SS, incarnée durant 
la Deuxième Guerre mondiale par Léon Degrelle.

La nouvelle « division » locale de B&H est sous la responsa-
bilité d’un ouvrier de la région de Charleroi qui agit sous le 
pseudonyme de « Chris Demart ». Il est en contact avec la
« division Vlaanderen » de la même organisation internatio-
nale, implantée en Flandre depuis les années nonante. Le lan-
cement offi ciel de la « division Wallonie » est prévu, quelque 
part en Belgique, pour le 1er octobre, lors de l’ISD Memorial 
(voir notre glossaire), coorganisé avec les fl amands de Blood 
and Honour.

Les skinheads néonazis sont-ils de retour ?
Par Manuel Abramowicz (RésistanceS.be) 

L’extinction
des Lumières :
entretien avec
Olivier Starquit

(page 4)
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> suite p.6-7

Concert annulé

La majorité des médias vont reprendre l’information de Ré-
sistanceS.be et la massifi er : des articles sont publiés dans la 
plupart des journaux et des séquences aux journaux télévisés 
sont consacrées à cet « événement ».
Une mobilisation militante s’orga-
nise pour se préparer à manifes-
ter contre l’ISD Memorial de la
« division Wallonie ». La justice et 
la police sont sur le pied de guer-
re pour empêcher le rassemble-
ment des « crânes rasés » (autre 
nom donné aux skinheads). Pour 
fi nir, le Centre pour l’égalité des 
chances et la lutte contre le racisme 
(à la base de plusieurs procès gagnés contre des membres 
fl amands de Blood & Honour) décide lui aussi de réagir en pu-
bliant un communiqué de presse, à la veille du concert.

des despotes. Un idéal des Lumières pour progresser pas à pas vers un 
système représentatif qui corresponde aux aspirations de la diversité 
infi nie  des citoyens.  Un exemple marquant s’incarne dans bien des 
pays d’Amérique latine, transportés en quelques décennies des plus 
atroces dictatures en véritable printemps des peuples andins. Et un seul 
regard sur la rive sud de la Méditerranée montre que les basculements 
imprévisibles constituent sans cesse des embranchements potentiels de 
notre destin commun pour la conquête de l’autonomie politique.

Dans les années quatre-vingt, une partie des « crânes rasés » a été recrutée par l’extrême droite. 
En trompe-l’œil, ils ont ensuite souvent caractérisé celle-ci. Récemment, une « division Wallonie »
de Blood & Honour, organisation internationale de skinheads néonazis, a vu le jour dans la région 
de Charleroi. Son apparition prouve les liens maintenus de formations électoralistes nationalistes 
avec des jeunes radicaux toujours adeptes du nazisme et de sa violence endogène.  

Occupy Wall Street au Zucotti Park de New York, © David Shankbone
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Populisme et Triangle rougeLe « Triangle rouge pour résister aux idées d’extrême droite » n’a de sens 

que si tout le monde se met d’accord sur ce que signifi e l’extrême droite, sur 

ce qui caractérise ses principales idées et surtout sur ce qui différencie l’ex-

trême droite d’autres types de discours, notamment la rhétorique populiste 

sur laquelle il faut revenir avec précision. Sans quoi, « tout est dans tout », 

et il devient diffi cile de dénoncer ce que nous jugeons inacceptable du point 

de vue de la démocratie et des droits fondamentaux.

En effet, le populisme n’est pas l’extrême droite, il est un discours simpliste 

– souvent démagogique – « à la gloire du peuple contre les élites », et à ce 

titre, il se greffe sur toutes sortes d’idéologies, de droite comme de gauche 

(communisme, socialisme, nationalisme, libéralisme, etc.). Il n’y pas de po-

pulisme sans une certaine image de l’élite, et celle-ci doit être suffi samment 

fl oue pour pouvoir y caser facilement toutes sortes d’ennemis du peuple : 

les élites du pétrole pro-américaines de Hugo Chavez, les élites de Bruxelles 

de Jean-Luc Mélenchon, les partis politiques soumis aux intérêts d’Arnold 

Schwarzenegger, les « Juges rouges » de Silvio Berlusconi, les syndicats de 

Margaret Thatcher, l’État PS qui contrôle la Belgique selon la NVA1 

et les « intérêts particuliers, individuels ou organisés, fréquem-

ment privilégiés » (entendez les fonctionnaires et les syndicats) 

tels que dénoncés par le Manifeste du Parti populaire dans la 

version soutenue jadis conjointement par Mischaël Modrika-

men et Rudy Aernoudt. Ce qui précède nous amène au jugement qu’il faut porter 

sur de nombreux discours populistes qui dénoncent des pro-

blèmes bien réels, et surtout au « taux » de discours populiste 

nécessaire pour qualifi er un individu, un parti ou un discours 

de populiste. Ces deux questions témoignent de la prudence qui 

s’impose dans le cadre d’une campagne comme « Triangle rouge ».

En effet, la diffi culté aujourd’hui réside dans un certain nombre de discours 

qui sont orientés vers des élites qui sont tout sauf imaginaires ! Ainsi, la prise 

de décision et l’exécution des décisions au niveau de l’Union européenne ali-

mentent particulièrement bien la rhétorique populiste lorsqu’elle est orientée 

contre Bruxelles, et il serait contre-productif d’y voir un discours d’extrême 

droite ! Et de la même manière, à chaque fois que des partis politiques se 

mettent d’accord entre eux sans tenir compte des aspirations populaires, ou 

lorsque les médias apparaissent de connivence avec les élites politiques ou 

fi nancières, il serait dommage d’y voir un retour de la bête immonde ! Dans 

les deux cas précités, le populisme est un discours simplifi cateur à visée po-

lémique, mais il peut avoir sa légitimité dans certaines situations face à cer-

tains problèmes. Ceux qui ont été choqués de voir Chavez ou Mélenchon mal 

entourés plus haut dans cet éditorial seront peut-être ici un peu rassurés.

Autre question diffi cile pour la campagne Triangle rouge : existe-t-il un

« taux » de discours populiste nécessaire pour faire d’un individu ou d’un 

parti un populiste ? La réponse peut être positive mais ce taux est diffi cile 

à établir! Car il est incontestable que de nombreux élus ont leurs moments 

populistes occasionnels et que d’autres articulent toute leur carrière sur ce 

registre, à l’image de Silvio Berlusconi. 
Ainsi, avant d’être Premier ministre, Elio Di Rupo a eu ses moments po-

pulistes lorsqu’il a dénoncé « l’élite de la banque et de la fi nance » au nom 

du peuple auquel il prétendait appartenir, deux secteurs qui sont pourtant 

devenus ce qu’ils sont en Belgique aujourd’hui avec l’appui ferme et massif 

du Parti socialiste au pouvoir depuis très longtemps. Les prérogatives des 

banques et la dette ne sont pas l’affaire d’une élite lointaine mais le fruit 

du travail législatif et gouvernemental de partis politiques dont le PS n’a 

jamais été le plus faible. Dire qu’Elio Di Rupo est du côté du peuple contre le 

système est littéralement populiste, et pourtant, notre Premier ministre n’est 

pas un populiste. Il a eu occasionnellement des moments populistes sans être 

un Hugo Chavez.
Nicolas Sarkozy a également eu ses moments populistes sans être un populis-

te professionnel comme Silvio Berlusconi. En effet, lorsqu’il s’est positionné 

(à plusieurs reprises ces dix dernières années) du côté du peuple contre les ju-

ges qu’il accusait de libérer trop facilement les délinquants sexuels, des juges 

qui étaient pourtant hiérarchiquement sous les ordres du futur président ou 

de ses collègues de gouvernement, le Président français a eu sa tentation po-

puliste : faire croire, l’espace d’un instant, que le chef de l’État est du côté du 

peuple et pas du côté des élites dirigeantes ou des élites de la magistrature.

Di Rupo n’est ni Mélanchon, ni Sarkozy et ce dernier n’est ni Chavez, ni 

Berlusconi. Tout ce qui précède montre que populisme et extrême droite ne 

sont pas synonymes mais que la deuxième, comme toutes les idéologies, peut 

emprunter au premier : Marine Le Pen est par exemple de plus en plus à 

l’aise pour critiquer l’Union européenne dite « totalitaire et antidémocrati-

que ». Cette précision est importante pour permettre au Triangle rouge de 

cerner correctement l’extrême droite dans ce qu’elle a de plus détestable sans 

dénoncer des discours antiélitistes qui peuvent parfois avoir leur place dans 

le débat démocratique. ••

Jérôme JaminRédacteur en chef

1  « Sur le peuple fl amand écrasé par les « Wallons paresseux et les élites de l’Etat PS », 

voir Jamin J., 2012, « The Producerist Narrative in Right-Wing Flanders » in REBEL 

E-book 12 : http://www.rethinkingbelgium.eu/rebel-initiative-fi les/ebooks/ebook-12/

Jamin.pdf
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Puis, avec les élections présidentielles françaises en 

perspective, le peuple est « de retour évoqué, convo-

qué, invoqué » : à tel point que le président des riches 

n’a pas peur du ridicule et déclare lors de son pre-

mier meeting : « Je veux être le candidat du peuple de 

France. Je ne serai pas le candidat d’une petite élite 

contre le peuple. » Le représentant du Parti socialiste, 

quant à lui, est parvenu à rédiger son programme en 

omettant les  mots suivants : gauche, peuple, ouvriers, 

classes populaires. Interpellant, non ?

Mais fi nalement, de quel peuple est-il question ? Quel 

est ce concept protéiforme ? Faut-il vraiment  le sol-

liciter de la sorte ? Mettre en lui autant d’espoir et 

lui faire une telle confi ance ? Les errances totalitaires 

du XXème siècle n’auraient-elles pas montré ample-

ment et en quelque sorte, défi nitivement, qu’on ne 

pouvait plus en appeler impunément à lui à l’âge des 

masses ?

Place au peuple – oui, mais lequel ?
Par Olivier Starquit

C’est que le parti d’extrême droite1 ne cesse de 

prendre de l’importance depuis « l’effondrement 

de la droite classique »2 à la fi n des années 90.

« Plusieurs scandales […] puis les luttes intesti-

nes fratricides à l’intérieur de ces partis à propos 

de l’Europe, et, enfi n, la montée des controverses 

passionnelles sur l’attitude de la Suisse durant la 

Seconde Guerre mondiale, dès 1995, consacrent 

l’avènement de l’UDC comme parti majoritaire de 

la droite bourgeoise. Les deux autres formations 

ne comprennent pas que, dans le climat polarisé 

de cette fi n de siècle, un nouveau discours est né-

cessaire »3.

L’UDC, comme son nom l’indique, n’a pas toujours 

été un parti d’extrême droite. De même, il est 

encore coutumier de l’appeler « parti agrarien ».

Son aile modérée, dite « bernoise », n’a cessé de 

perdre en infl uence au profi t de l’aile dure, dite

« zurichoise ». Suite à l’élection au Conseil fédé-

ral (gouvernement) d’Eveline Widmer-Schlumpf, 

UDC modérée, le 12 décembre 2007, aux dépens 

de Christoph Blocher, leader charismatique pour-

tant candidat sortant, un nouveau parti a été créé 

autour de cette politicienne : le Parti bourgeois 

démocratique (PBD). Tout comme les Vert’libé-

raux, autre jeune parti suisse bourgeois, le PBD 

fait un bon score lors des élections 2011, ce qui 

contribue à renforcer la droite au détriment de 

l’extrême droite. Les résultats de l’UDC sont par-

ticulièrement décevants pour elle au Conseil des 

États (chambre haute, systèmes électoraux diffé-

rents selon les cantons) plus qu’au Conseil national 

(chambre basse, scrutin proportionnel).

Elections fédérales 2011,
un échec pour l’UDC ?

Par Sébastien Chazaud

> suite p.6

> suite p.6-7

Le 23 octobre 2011, l’Union démocratique du centre (UDC) a perdu du terrain en Suis-

se. Alors qu’elle avait annoncé viser les 30% aux élections fédérales, elle réalise un score 

de 26.6%, ce qui met fi n à une progression impressionnante (28.9% en 2007, 26.7% en 

2003, 22.5% en 1999). Elle reste néanmoins le premier parti du pays, loin devant le Parti 

socialiste (PS) et ses 18.7%. 

Lors du déferlement des Indignés en Europe, éditorialistes et hommes politiques 

ne tarissaient pas de mots négatifs pour condamner ces sorties intempestives : le 

peuple – les 99% – se manifestait et quittait la torpeur dans laquelle la société du consen-

tement le confi nait. « Peuple, sale mot. À croire ceux qui décident pour nous et ceux qui 

nous informent, le peuple, terme galvaudé, serait la dernière chose dont on aurait besoin 

à la fi n de cette folle année 2011. Peuple, horde ignorante, foule irresponsable...1 »

CampagneTriangle rouge :faites-nousparvenir vos contributions !  (page 3)
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Ce qui est inquiétant dans le discours islamophobe, c’est le terrible sous-

entendu, c’est ce que beaucoup de gens pensent et que peu osent véritable-

ment exprimer ! Le discours islamophobe renvoie à tous ces individus qui 

ont peur de l’islam et de ses adeptes et qui d’une manière ou d’une autre 

souhaitent exprimer cette crainte. Le discours islamophobe passe par 

l’homme de gauche ou de droite, conservateur ou progressiste, qui pense 

qu’il y a trop de musulmans en Belgique et qu’ils vont imposer – ou qu’ils 

risquent d’imposer - leur mode de vie à toute la société. Cet « homme-là » 

a peur, sans chercher à inciter à la peur, ou à diaboliser ce dont il a peur ! 

Mais le discours islamophobe passe aussi par l’homme d’extrême droite, 

cette fois-ci raciste, voir néo-nazi comme les membres de Chryssi Avgi 

en Grèce1. Cet « homme-là » a également peur, mais il cherche surtout à 

inciter à la peur voire à la haine contre ce qu’il perçoit comme une me-

nace. L’homme d’extrême droite considère plus largement que l’étranger et 

singulièrement l’étranger musulman est soit un parasite soit un terroriste, 

mais dans tous les cas un être inférieur indigne de notre hospitalité. 

Au-delà de ces différences, ce qu’il y a de plus préoccupant dans 

le discours islamophobe, c’est le terrible sous-entendu, c’est ce 

que beaucoup de gens ressentent sans véritablement pouvoir 

l’exprimer et le formuler clairement!

Le sous-entendu réside dans la peur d’une alliance secrète 

entre le musulman de base et le musulman intégriste, entre 

le pratiquant à la petite semaine et le fervent croyant, entre 

l’athée originaire du Maroc et l’imam du quartier, entre le 

jeune belge d’origine maghrébine et le leader de Sharia4Bel-

gium. Le sous-entendu réside dans la crainte d’un accord tacite 

– une alliance - entre tous les gens qui peuvent (de près ou de loin) 

se revendiquer de l’islam pour imposer collectivement et de façon coor-

donnée, mais en apparence de façon hasardeuse, la religion à toute la so-

ciété. Dans cette perspective, si le juge ou le magistrat fraîchement nommé 

est musulman, il devient une menace « dormante » qui sera effective lors-

que la majorité des tribunaux seront convertis... ; si le Quick Halal est un 

fast-food, il est surtout un restaurant avant-gardiste destiné à la future so-

ciété belge complètement convertie ; et si le professeur de religion islamique 

à l’athénée est soi-disant « moderne », c’est pour mieux dissimuler qu’il se 

prépare à diriger la future école coranique qui la remplacera. 

Dans cette perspective aussi, les élus d’origine maghrébine au MR, au PS, 

au CDH et chez Ecolo qui se présentent comme progressistes et pour un

« islam de Belgique » se rencontrent en fait régulièrement et secrètement 

pour préparer ensemble le futur Etat islamique. Tout est donc lié, rien n’est 

du au hasard, la menace est imminente !

Le sous-entendu de l’islamophobie réside dans cette idée d’une connivence, 

d’une organisation, d’une solidarité entre les multiples acteurs liés de près 

ou de loin au monde arabo-musulman. Et pourquoi est-ce un terrible sous-

entendu? Parce que dans l’histoire, c’est précisément les accusations de 

connivence entre des gens qui ne se connaissent pas qui ont souvent permis 

de justifi er l’injustifi able.
Lors de son procès, un des plus grands criminels nazis, Erich von dem 

Bach-Zelewski, chef de la lutte contre les partisans et chef suprême des SS 

et de la Police de Russie centrale expliquait : « C’est alors que le désastre 

survint... Je suis le seul témoin encore en vie, mais je dois dire la vérité. 

Contrairement à l’opinion des nationaux-socialistes selon laquelle les Juifs 

formaient un groupe hautement organisé, la réalité terrifi ante était qu’ils 

n’avaient aucune organisation, de quelque type que ce fut. La masse du 

peuple juif fut totalement prise au dépourvu. Ils ne savaient absolument 

pas quoi faire ; ils n’avaient aucune directive ni mot d’ordre leur indiquant 

comment ils devaient agir. C’est la le plus grand mensonge de l’antisémi-

tisme, parce qu’il contredit l’affi rmation selon laquelle les Juifs conspirent 

pour dominer le monde et qu’ils sont terriblement organisés. En réalité, ils 

n’avaient pas d’organisation du tout, même pas un service de renseigne-

ments. S’il avait existé une organisation d’un type ou d’un autre, ces gens 

auraient pu être des millions à être sauvés ; au lieu de quoi ils furent pris 

complètement au dépourvu. Jamais jusque-là un peuple n’était allé au dé-

sastre dans une ignorance aussi totale. II n’y avait eu aucune préparation. 

Absolument rien (...)2 ».
Ce n’est pas dans le journal des Territoires de la mémoire que l’on va com-

parer l’incomparable et affi rmer que celui qui a peur de l’islam est un SS en 

herbe ! Non ! Mais il est incontestable que dans les deux cas évoqués plus 

haut, le fi l conducteur qui anime la peur des gens (et donc potentiellement 

la haine voir l’extermination dans le cas nazi) réside dans cette accusation 

de connivence dans le chef de gens qui ne se connaissent pas. ••

Jérôme Jamin
Rédacteur en chef

1 Voir photo ci-contre et « Il y a dix ans dans nos pages » p.8

 2  Cité par Kotek J., « La Shoah, le génocide paradigmatique » in Grandjean G. et 

Jamin J., (2011), La concurrence mémorielle, Paris, Armand Colin, collection

« Recherches », p. 180 et 181.
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Les autres forces politiques semblent n’avoir d’autre 

choix que de se positionner face à l’UDC ou avec elle. 

L’exercice est délicat, tant le parti d’extrême droite 

paraît à l’aise en temps de crise avec ses propositions 

contre les étrangers, l’immigration en général ainsi 

que les musulmans. Les médias jouent un rôle impor-

tant dans ce phénomène, comme l’ont bien montré 

Linards Udris, Kurt Imhof et Patrik Ettinger dans le 

cadre d’une vaste étude sur l’extrémisme de droite 

en Suisse : « […] le changement qu’a connu la sphère 

publique infl uence fortement la façon dont l’extré-

misme de droite est thématisé. 

L’impact de l’UDC sur les autres

partis et l’opinion publique
Par Sébastien Chazaud

Cette diffi culté ne tient pas tant à la distance par rapport 

à l’objet qu’à la complexité de celui-ci. Beaucoup d’Amé-

ricains, bien que familiers du phénomène médiatique Tea 

Party, se sentent eux aussi relativement ignorants quant 

à savoir exactement ce que désignent ces deux mots 

devenus une sorte de « label ».

Cela tient à plusieurs raisons conjuguées, le phénomène 

Tea Party est un mouvement extrêmement morcelé et 

décentralisé. Depuis février 2009 et la tirade cinglante 

d’un journaliste de la chaine CNBC Business News appe-

lant à retrouver l’esprit de révolte anti-taxes de la Boston 

Tea Party du XVIIIe siècle, une multitude de réponses 

cachetées « Tea Party » ont vu le jour. De toutes tailles, 

à différentes échelles et selon différents modèles organi-

sationnels, celles-ci ont pour la plupart toujours revendi-

qué leur indépendance mutuelle comme preuve de leur 

authenticité. Ce morcellement et cet attachement à ce-

lui-ci sont des caractéristiques importantes dans un pays 

qui s’est historiquement construit sur l’individualisme et 

dans lequel le gouvernement central est souvent perçu 

comme un monstre administratif détaché de ses bases 

locales.

Le Tea Party, nouvelle

colonie nationaliste
Par Jérôme Marchandise

> suite p.6-7

> suite p.6-7

Le Tea Party est un mouvement majeur aux États-Unis, nous avons certainement quel-

ques idées à son sujet mais lorsqu’il s’agit d’en parler, on se rend rapidement compte 

que son identité reste assez fl oue.  

Depuis de nombreuses années, l’Union démocratique du centre (UDC) fait l’objet de tou-

tes les attentions dans la politique suisse. Ce sont ses propositions qui suscitent les débats 

les plus enfl ammés, c’est sa propagande qui provoque le plus d’effets et de réactions, c’est 

à elle que les médias s’intéressent. 

Pensons par exemple à certaines lois mémorielles fran-

çaises comme la loi Taubira du 21 mai 2001 reconnaissant 

les traites et les esclavages comme crime contre l’huma-

nité, ou encore à la volonté de réprimer la négation du 

génocide des Arméniens. En 2010, le Comité de pilotage 

ayant rédigé le rapport des Assises de l’Interculturalité1 a 

même préconisé aux gouvernants une exigence de mé-

moire en leur recommandant de conserver la loi répri-

mant le négationnisme mais en la modifi ant et en leur 

recommandant de reconnaître le passé colonial belge afi n 

de mieux appréhender le contentieux historique avec la 

population congolaise présente en Belgique. D’autres 

exemples pourraient encore être cités mais limitons ici 

la liste.

Les délibérations sur des questions

mémorielles constituent-elles

un vecteur de citoyenneté ? Par Geoffrey Grandjean

Depuis quelques années, différents faits historiques font l’objet de délibérations politiques. 

> suite p.7
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Le désenchantement de la politique

Les Européens découvrent très tard à quel point l’ar-

gent de leurs impôts ne suffit pas, ne suffit plus à 

financer leur mode vie ! Et avec la crise de la dette, 

l’idée de chiffrer systématiquement les programmes 

politiques et les politiques publiques a fait son ap-

parition. Les débats pré-électoraux sont réduits à des oppo-

sitions de modèles mathématiques dont la crédibi-

lité apparaît plus importante que la substance des 

politiques proposées. L’homme politique qu’il faut 

soutenir est désormais le bon père de famille qui sait 

gérer les comptes sans endetter le ménage. Il aura la 

particularité de ne jamais rien proposer sans 

expliquer où il compte lever les moyens de 

son action. Tout cela est assez ancien 

aux États-Unis mais relativement nou-

veau en France et en Belgique franco-

phone. L’élan emporte d’ailleurs tout 

sur son passage et les rédactions em-

braient à leur tour, multipliant des 

reportages qui explorent les moyens 

pour mettre en œuvre une politique 

publique, une réduction d’impôts ou 

la suppression / création d’une nouvelle 

taxe. Chiffrer la politique est désormais la 

première obligation de l’homme ou de la femme qui 

souhaite proposer une politique, et les journalistes 

l’ont bien compris.

Il y a certes des gros avantages à procéder de la sorte !

En devant expliquer où il souhaite faire des dépen-

ses et des économies, le futur mandataire peut diffi-

cilement cacher les catégories de la population qui 

seront bénéficiaires ou victimes de telle ou telle cou-

pe budgétaire, et partant, il est plus facilement iden-

tifiable à droite, au centre ou à gauche du spectre 

politique. En étant forcé de chiffrer un programme 

politique, il est aussi beaucoup plus difficile de pro-

mettre la lune. En réduisant l’action politique à une 

démarche comptable rationnelle, il y a enfin moins 

de place pour les promesses, et donc moins de place 

pour la méthode Coué : « si on y croit tous, on y 

arrivera ! »Ce qui précède va de soi mais représente un risque 

considérable ! Car la politique, c’est avant tout une 

affaire de symboles, d’espoirs et de promesses, et en 

aucun cas une affaire de statistique ou de mathé-

matique. Pour rassembler autour d’un projet collec-

tif dans un cadre délibératif, la politique a besoin 

d’agir au dessus de la comptabilité, elle doit indi-

quer le chemin qui rassemblera le plus grand nombre 

d’électeurs sans être en permanence discréditée par 

la difficulté de budgétiser ses ambitions.  Pour faire 

rêver et provoquer un nouvel élan, la politique doit 

être légèrement irrationnelle, ce qui lui permet d’ini-

tier un nouveau cap qui souvent permet a posteriori 

de trouver les moyens de son action. 

Si la responsabilité comptable précède tout, comme 

cela semble être désormais la tendance, on assiste à 

un désenchantement du politique qui ne peut mener 

qu’au discrédit et au final à l’inutilité de la politi-

que. Arrive alors les partis qui se positionnent contre 

le système ou contre la politique,  des partis qui sont 

rarement des mouvements progressistes... ••

Jérôme Jamin

Rédacteur en chef
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En Tunisie, au lendemain du printemps arabe, une propo-

sition d’article visant à être adopté dans la future Consti-

tution attitre à « la femme » ce même positionnement 

d’auxiliaire de l’homme. L’article en question – dit « ar-

ticle 28 » – stipule que : « L’État assure la protection des 

droits de la femme et de ses acquis, sous le principe de 

la complémentarité avec l’homme au sein de la famille 

et en tant qu’associée à l’homme dans le développement 

de la patrie. » Depuis que ce texte, présenté à l’Assem-

blée Constituante, a été rendu public le 8 août 2012, de 

nombreux démocrates et féministes locaux ont contesté 

son adoption, essentiellement pour deux raisons : d’une 

part, parce que l’apologie de « la famille » comme mode 

d’organisation sociale idéal semble de nouveau faire écho 

en Tunisie avec pour risque de voir émerger des cas de 

discrimination vis-à-vis des individus ne rentrant pas dans 

cette norme ; d’autre part, dans cette dynamique familiale 

(ou, dans son prolongement, au niveau de la patrie), une 

répartition des rôles selon les sexes semble devoir être 

de rigueur, une répartition où la femme jouerait un rôle 

qui servirait de complément à celui tenu par l’homme. 

Ainsi, la contestation des démocrates tunisiens pourrait 

être résumée par la crainte d’un retour offi ciel – et sacra-

lisé – aux normes patriarcales.

Tunisie : Bourguiba,

reviens parmi les tiennes !
Par Khadija Aït Oile

Tout d’abord, il est intéressant de souligner que le lieu 

choisi par Occupy Wall Street pour son implantation et la 

date de lancement du mouvement n’ont pas été choisis 

par hasard. La date est en effet tout sauf anodine : « c’est 

la Journée de la Constitution et de la citoyenneté, qui 

commémore l’adoption de ce texte fondateur en 1787 et 

rend hommage aux immigrés récemment naturalisés » 1. 

Et, en 1776 déjà, les artisans de la révolution américaine 

parlaient des « Many » et des « Few » (comme le mou-

vement Occupy Wall Street qui est connu par son slogan 

« We are the 99% ») : ils voulaient une démocratie qui 

parle au nom de tous, pas seulement de quelques riches 

et puissants. Le choix du lieu est, pour sa part, empreint 

d’une douce ironie subversive : le fameux Liberty Square, 

un espace public dans une enceinte privée sis dans le Zu-

cotti Park, a été construit en contrepartie de l’autorisa-

tion accordée par la municipalité de bâtir juste à côté de 

lui un gratte-ciel d’une hauteur qui dépassait les limites 

légales ; c’est un peu comme si le vol de la lumière allait 

ultérieurement donner lieu à l’expansion des Lumières.

Deux ouvrages analysent en profondeur ce que cette 

lame de fond a pu représenter. Dans Occupy Wall Street 2,

le recueil nous invite à suivre au quotidien les moments 

d’enthousiasme, de déception qui ont nourri la création 

du Zucotti Park mais aussi d’autres mouvements Occupy 

aux États-Unis (Chicago, Boston, Philadelphie, Seattle). 

L’ouvrage expose sous forme de récits des occupants de 

deux ou trois pages, d’essais, de photographies, le ressenti 

autour de la création du mouvement. Les discours se 

croisent tout en se contredisant parfois légèrement. 

Inventivité démocratique

vs logique de consentement
Par Olivier Starquit

> suite p.6-7

Il y a un peu plus d’un an, après le déferlement des Indignés en Espagne et en Grèce, 

le mouvement Occupy Wall Street décidait, le 17 septembre 2011, d’occuper le Zucotti 

Park à New York. Retour sur une expérience d’une haute inventivité démocratique.

« Les Écritures en font des seconds rôles et les liturgies des auxiliaires ; elles sont écartées 

de la rédaction des textes offi ciels et de la mémoire canonique. Mais il reste aux femmes 

leurs voix et leur ventre pour transmettre la foi et donner des fi dèles aux religions dirigées par 

des hommes. » 1

> suite p.6-7

Initiative
citoyenne
G1000 : 

entretien avec
Min

Reuchamps
(page 4) Jeune fi lle «Anonymous» surplombant une manifestation à Tunis, 1er mai 2012 (cc) scossargilbert

Emilio Silva, Asunción Esteban,
Javier Castán et Pancho Salvador

La mémoire des oubliés

Préface de Paul Preston
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VOIX DE LA MÉMOIRE

Deux ou trois choses 
de Sonia et du monde
Récit

Henri Goldman
Préface d’Esther Benbassa
Postface d’Edouard Delruelle
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Contact : pedagogique@territoires-memoire.be 

Pour tous les acteurs éducatifs …

Le service pédagogique propose des animations, des formations pour les 

enseignants et les professionnels de l’éducation, des dossiers et des outils, 

un soutien à l’organisation de voyages vers les camps nazis … qui permet-

tent de réaliser un travail de mémoire durable, de résister aux idées liber-

ticides et d’éduquer à la citoyenneté. L’association encourage les jeunes à 

devenir des « Passeurs de Mémoire» pour lutter contre l’oubli, dénoncer le 

négationnisme et renforcer la démocratie.

Depuis 2010, les Territoires de la Mémoire sont reconnus comme centre de 

ressources dans le cadre du décret « Mémoire » de la Communauté française 

de Belgique. L’association est ainsi un relais important pour tous les acteurs 

éducatifs.
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En 2012, plus de 120 animations ont été réalisées.

Animations

Objectifs Supports Public Durée

Résiste ! Formule 1 :

Éduquer à la citoyenneté

1 court métrage

1 jeu coopératif

10-14 ans  50 min

Formule 2 :

Éduquer à la citoyenneté

1 court métrage

1 dossier pédagogique

1 jeu coopératif

10-14 ans 100 min

Regards sur les 

migrations : 

Préjugés, stéréotypes 

et discriminations

Prendre conscience de nos 

préjugés et stéréotypes et 

des conséquences discri-

minatoires qu’ils peuvent 

entraîner

1 galerie de photos + 15 ans 50 min

Avec ou sans sel : 

Le jeu de l’immeuble

Lutter contre les préjugés, 

stéréotypes et discrimina-

tions

2 courts métrages

1 fiche pédagogique

+ 15 ans 50 min

 Démocratie et 

politique

Comprendre le fonctionne-

ment de la démocratie ;

Identifier l’idéologie des 

grands courants politiques

1 exposé

1 jeu

+ 15 ans 50 min

Extrême droite Identifier et décoder l’idéo-

logie de l’extrême droite

1 photolangage

1 diaporama

+ 15 ans 50 min

Formations

Objectifs Supports Public Durée

Extrême droite Identifier et décoder 

l’idéologie de l’extrême 

droite

Diaporama Adultes 90 min

Nazisme Comprendre dans quel 

cadre spatio-temporel et 

circonstanciel le nazisme 

s’est imposé

Définir l’idéologie nazie

Percevoir le rôle joué par 

la propagande

Établir les conséquences 

liées à l’avènement de 

Hitler au pouvoir

S’interroger sur les 

événements immédiats 

qui ont suivi la chute du 

IIIe Reich

Diaporama Adultes 50 min 

Outils pédagogiques Permettre aux éducateurs 

de s’approprier les outils 

pédagogiques conçus 

par les Territoires de la 

Mémoire à leur intention

Diaporama

Les outils eux-mêmes

Adultes 60 min
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Missions du service pédagogique (non exhaustif) : 

Animations permanentes autour de la visite du Parcours symbolique

Accompagnement pédagogique au site Brûly-de-Pesche et mise en 

œuvre des « Classes de Mémoire » (en partenariat avec la ville de Couvin 

et la Province de Namur (Territoire de Mémoire)

Formation aux Cadets du Feu (Sensibilisation citoyenne – 3 années)

Formation des militants de l’association (lieux de mémoire)

Présentation des Territoires aux associations (aspect pédagogique)

Animations singulières (La résistance, le travail de mémoire et la 

citoyenneté)

Visites de l’exposition « Liège, cité docile » au Grand Curtius pour les 

groupes scolaires.

Accompagnement de projets extérieurs (asbl Lire et écrire,…)

Formations à destination d’un public adulte 
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Les rencontres 

« Jeunes et citoyens » en 2012

Notre association sensibilise les jeunes à la démocratie en 

organisant des rencontres thématiques avec des jeunes 

mandataires issus des 4 formations politiques tradition-

nelles. L’objectif de ces rencontres est de développer chez 

ces jeunes un esprit critique indispensable à l’engagement citoyen au quoti-

dien. En 2012, le programme « Jeunes et citoyens » a été réalisé en partena-

riat avec le Centre d’Action Laïque de la Province de Liège.

En mars, les 6, 12, 19, 21, 22, 26 et 29 : animations dans les classes

Les 4 mai et 2 octobre : rencontres aux Territoires

Animations Mesure de nos jours

Dans le cadre du partenariat avec les Chiroux : animations préparatoires au 

spectacle

Contextualisation du système concentrationnaire nazi et du témoignage 

de Charlotte DELBO

Réflexions autour de l’engagement au travers d’une démarche artistique.
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a connaissance du passé constitue une pierre angulaire de la construc-

tion du futur. La transmission de la mémoire des génocides, des crimes 

contre l’humanité et des crimes de guerre est, en ce sens, indispensable. 

Il est primordial de fournir les outils aux générations futures pour qu’elles 

puissent décrypter le monde dans lequel elles vivent.

Face à la négation radicale de la dignité humaine, des hommes et des 

femmes ont par ailleurs posé des actes d’une très grande humanité et d’une 

parfaite abnégation. Ceux-ci méritent aussi d’être connus des jeunes géné-

rations.

C’est pourquoi le Gouvernement de la Communauté française a adopté le 13 

mars 2009 un décret s’adressant plus particulièrement aux jeunes généra-

tions et organisant le financement des associations et des projets qui visent 

à transmettre la mémoire des crimes de génocide, des crimes contre l’huma-

nité et des crimes de guerre ainsi que la mémoire de la résistance.

La supervision relative au décret mémoire a été confiée au Conseil de la 

Transmission (Président 2012 : le Professeur Philippe Raxhon). Sa gestion est 

prise en charge par la cellule Démocratie ou barbarie.

Dans le cadre du décret relatif à la transmission de la mémoire, la Commu-

nauté française a reconnu le 1 avril 2010:

Pour 5 ans, 3 centres de ressources relatifs à la transmission de la mémoire: 

Le Centre Communautaire Laïc Juif 

CCLJ 

Rue Hôtel des Monnaies 52 – 1060 Bruxelles 

Tél : 02 543 02 70 Fax : 02 543 02 71 

Site : http://www.cclj.be

La Fondation Auschwitz
Rue des Tanneurs 65 - 1000 Bruxelles 

Tél : 02 512 79 98 Fax : 02 512 58 84 

Site : http://www.auschwitz.be

Les Territoires de la Mémoire
Centre d’Éducation à la Résistance et à la Citoyenneté 

Boulevard d’Avroy 86 - 4000 Liège 

Tél : 04 232 70 60 Fax : 04 232 7O 65 

Site : http://www.territoires-memoire.be

Les Centres de ressources sont des organismes dont le champ d’activités 

et la documentation concernent des thématiques variées englobant les 

différents objectifs de transmission de la mémoire, et qui disposent d’un 

personnel qualifié pour proposer des activités pédagogiques à destination 

des jeunes. Les Centres de ressources constituent des plates-formes qui ont 

pour vocation d’informer de manière transversale et globale les publics sur 

les faits historiques formant l’objet de l’avant-projet de décret.
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a coordination pédagogique Démocratie ou Barbarie est active auprès 

de l’ensemble des enseignants de la Fédération Wallonie-Bruxelles et 

est chargée par le Conseil de la transmission de la mémoire de suivre 

les développements des initiatives qui s’inscrivent dans le cadre du Décret 

Mémoire. Le site Internet de la cellule se fait l’écho de l’activité de l’ensemble 

des acteurs du travail de mémoire.

http://www.democratieoubarbarie.cfwb.be   
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n 2011, les Territoires de la Mémoire 

ont été désignés par la Fédération 

Wallonie-Bruxelles pour siéger au sein 

de cette Institution internationale (Sous 

groupe REMEMBRANCE – Musées).

L’IHRA est une organisation intergouverne-

mentale créée en 1998 à l’initiative du pre-

mier ministre suédois Göran Persson. Elle 

regroupe actuellement 28 pays qui ont ad-

héré à la déclaration du Forum International 

de Stockholm sur la Shoah. 

Son but est de sensibiliser les États et plus particulièrement les leaders 

politiques et sociaux à la nécessité de promouvoir des actions dans les do-

maines de l’enseignement, de la recherche et de la mémoire de la Shoah. 

La présidence de l’IHRA est tournante et sera assurée par la Belgique de 

mars 2012 à mars 2013. La Fédération Wallonie-Bruxelles est associée à la 

préparation des activités programmées dans le cadre de cette présidence 

et a pris en charge l’organisation de la session plénière qui s’est déroulée à 

Liège en décembre 2012. 

Cette année de présidence sera l’occasion pour la Fédération Wallonie-

Bruxelles de mettre en valeur l’action qu’elle mène en matière de travail de 

mémoire et d’histoire non seulement sur la Shoah mais, plus largement, sur 

l’ensemble des thématiques englobées par le décret du 13 mars 2009 sur la 

transmission de la mémoire.
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Contact : mediatheque@territoires-memoire.be 

La médiathèque des Territoires de la Mémoire est une bibliothèque spécia-

lisée. Elle met à la disposition des responsables politiques, des étudiants, du 

grand public et de ses membres, un ensemble de ressources permettant 

d’étudier, d’analyser et de comprendre la propagation des idées extrémistes 

dans notre société. Elle contient aussi de nombreuses ressources en lien 

avec la Seconde Guerre mondiale et les différents génocides.

La bibliothèque multimédia dispose de livres, de revues, de documents 

électroniques ou vidéos, sur les thèmes suivants : extrême droite, Seconde 

Guerre mondiale, antiracisme, citoyenneté, démocratie, Droits de l’Homme 

ainsi que de nombreux témoignages …

Tous les documents publiés aux Territoires de la Mémoire sont disponibles 

en prêt à la Médiathèque. Il est également possible de compléter ses 

connaissances apportées par ces ouvrages.

Le catalogue est consultable en ligne sur : 

http://mediatheque.territoires-memoire.be/

Statistiques

En 2012 :

Usagers :

Contacts 220  

Nouveaux lecteurs 40  

Nombre de lecteurs inscrits à la Médiathèque 865  

Inscrit-web  49  

Prêts 355 

Notices (1 notice = 1 référence) 44 572
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Documents :

Thèmes recherchés :

P-SGm : Première et Seconde Guerres mondiales

ED : extrême droite

Péda : documents pédagogiques

21 57

2

1 0

61

350

409

A ffi ches

C ar t e  post a l e

D ocum ent s d i v er s

D ocum ent s m ul t i m édi as

D VD

D ocum ent s é l ect r oni ques

Li v r es

R ev ues pér i odi ques
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Les coups de cœur en 2012 :

À l’instar des commentaires que peuvent déposer les utilisateurs de la base 

de données en ligne de la Médiathèque des Territoires de la Mémoire, les 

usagers peuvent laisser une trace écrite sur les documents qui leur semblent 

importants.

Simon Sebag Montefiore, Staline : la cour du tsar 

rouge, Éd. des Syrtes, 2005
 « Hallucinant !! Soumission, haines, avilissement et lâchetés face au génie 

du mal.

L’homme n’est pas bestial, il mime la bestialité avec toute son intelligence. »

D. P.

Chronique de la cour de Staline depuis sa consécration comme « chef su-

prême » en 1929 jusqu’à sa mort en 1953, ce livre est aussi une biographie de 

Staline à travers son entourage le plus proche. C’est l’univers quotidien du 

pouvoir absolu et de ses protagonistes, mus par une fidélité parfois décon-

certante envers le tyran géorgien. Par ce biais, l’auteur nous montre l’envers 

du décor et la progression de la terreur.

Edgar Hilsenrath, Le nazi et le barbier, Attila, 2012
« À la fin de la guerre, un génocidaire SS, pour sauver sa peau, devient Juif, 

sioniste et terroriste en Terre promise. Humour burlesque et noir sur fond de 

peste brune. »

I.L.

Le Nazi et le Barbier fut trente ans avant les Bien-

veillantes, le premier roman sur le judéocide écrit 

du point de vue du bourreau. 

« Des vérités, pas toujours faciles à dire et à accep-

ter, se cachent en permanence derrière la satire, la 

farce et les nombreux dialogues iconoclastes qui 

forment l’ossature du roman de Hilsenrath»

(Jacques Josse, Remue.net)
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Petits citoyens, grandes histoires :

Lecture de Mon ami Paco aux Territoires de 

la Mémoire

Le 8 janvier 2012

Le petit salon des centres de 

documentation et des outils  

pédagogiques

Le 28 février 2012 au MADmusée –  

Parc d’Avroy 

Mon ami Paco
Texte de  Luc Baba et illustrations de  Marion Dionnet
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Mesure de nos jours 

Une lecture spectacle par Angélique Demoitié et com-

posée d’extraits du témoignage de Charlotte Delbo, 

rescapée du camp d’extermination d’Auschwitz – Bir-

kenau pour questionner le travail de mémoire et notre 

capacité d’indignation.

45 minutes – À partir de 17 ans

Un dossier pédagogique et une animation accompa-

gnent le spectacle. À l’issue de chaque représentation, 

une rencontre avec la lectrice, les metteurs en scène et 

le service pédagogique des Territoires de la Mémoire 

est proposée.

http://www.territoires-memoire.be/education/outils-

pedagogiques/mesure-de-nos-jours

En 2012 :
Le 27 janvier au Centre culturel des Chiroux – Liège

Le 11 février au Centre culturel des Chiroux – Liège

Le 29 mars à Anthisnes (dans le cadre de la préparation 

d’un voyage à Auschwitz – Birkenau)

Le 30 avril à l’Athénée Royal d’Andenne

Le 9 septembre au Foyer culturel de Saint Ghislain

Le 21 septembre au Centre culturel de Stavelot

Le 15 novembre au Centre culturel de Seraing (bibliothèque / Conseil 

consultatif des ados).

Avec le soutien de la Région wallonne, de la Fédération Wallonie - Bruxelles et de la cellule de coordination pédagogique Démocratie ou Barbarie, de la Province de Liège, de Liège Province Culture, de la Ville de Liège, de Network Research Belgium.Avec le soutien de la Région wallonne, de la Fédération Wallonie - Bruxelles et de la cellule de coordination pédagogique Démocratie ou Barbarie, de la Province de Liège, de Liège Province Culture, de la Ville de Liège, de Network Research Belgium.
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Littérature Jazz et Politique

Le 31 mai 2012, 5e édition.
Rencontre avec 2 écrivains JAVIER CERCAS et MATHIAS ENARD

Concert de jazz : LOS HERMANOS

Les partenaires :

Livre aux Trésors, Ville de Liège, La Maison du Jazz, Réseau Eurégio Meuse-

Rhin de jardins botaniques (EBGN) /Université de Liège, Province de Liège 

– Culture - Bibliothèque Centrale, Centre d’Action Laïque de la Province 

de Liège, Les Territoires de la Mémoire 
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http://www.culture.be/index.php?id=3915
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Contact : projets@territoires-memoire.be 

Le service projets des Territoires de la Mémoire est à la disposition de l’en-

semble des partenaires de l’association. Il organise notamment : des exposi-

tions, des salons, des conférences, des colloques, des moments de réflexion, 

des événements ponctuels, des voyages contre l’oubli dans les camps de 

concentration et d’extermination nazis (Natzweiler – Struthof, Mauthausen, 

Buchenwald, Dachau, Dora, Auschwitz, Birkenau,…) et autres lieux de Mé-

moire (Oradour sur Glane, La Coupole  à Saint-Omer, Le Mémorial pour la 

Paix de Caen, …), des campagnes et des activités de sensibilisation pour ré-

sister aux idées d’extrême droite.

Un cordon sanitaire éducatif pour les 

provinces, les villes et les communes 

Le réseau TERRITOIRE DE MÉMOIRE
Le service développe également le réseau « Territoire de Mémoire » qui ras-

semble de nombreuses villes, communes  et provinces autour d’un véritable 

cordon sanitaire éducatif pour s’opposer aux idées d’extrême droite. 

Ce réseau permet de sensibiliser un large public (enfants, jeunes, adultes) 

aux atteintes actuelles portées à la démocratie et à nos libertés.

Les partenaires du réseau « Territoire de Mémoire » bénéficient d’un accès 

privilégié au Parcours symbolique (un bus permet de transporter gratuite-

ment les groupes scolaires), aux outils pédagogiques, aux expositions et 

autres activités de l’association.
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Aiseau-Presles

Amay

Andenne

Anhée

Ans

Anthisnes

Arlon

Assesse

Awans

Aywaille

Bassenge

Bastogne

Beauraing

Beauvechain 

Beloeil

Beyne Heusay

Bièvre

Blegny

Bouillon

Boussu

Braine-l’Alleud

Braine-le-Comte

Chapelle-lez-Herlaimont

Charleroi 

Chaudfontaine

Chimay

Chiny

Ciney

Clavier

Comblain-au-Pont

Comines-Warneton

Courcelles

Couvin

Dalhem

Dison

Donceel

Durbuy

Enghien

Engis

Erezée

Esneux

Evere

Faimes

Fernelmont

Ferrières

Fexhe-le-Haut-Clocher

Flémalle

Fléron

Fleurus

Flobecq

Florennes

Florenville

Fontaine-l’Évêque

Fosses-la-Ville

Frameries

Froidchapelle

Gedinne

Gerpinnes

Gesves

Gouvy

Grâce-Hollogne

Habay

Hamoir

Hamois

Ham-sur-Heure-Nalinnes

Hannut

Hastière

Havelange

Herbeumont

Héron

Herstal

Herve

Hotton

Houffalize

Huy

Incourt

Ittre

Jalhay

Jette

Jodoigne

Juprelle

La Bruyère

La Louvière

Leuze-en-Hainaut

Liège

Limbourg

Lincent

Lobbes

Lontzen

Malmedy

Manage

Manhay

Marchin

Martelange

Meix-devant-Virton

Modave

Momignies
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Mons

Morlanwelz

Musson

Namur

Nandrin

Neupré

Ohey

Onhaye

Ottignies-Louvain-la-Neuve

Ouffet

Oupeye

Pepinster

Peruwelz

Perwez

Philippeville

Plombières

Pont-à-Celles

Profondeville

Rebecq

Remicourt

Rixensart

Rochefort

Rumes

Sainte-Ode

Saint-Georges-sur-Meuse

Saint-Ghislain

Saint-Hubert

Saint-Nicolas

Sambreville

Seneffe

Seraing

Sivry-Rance

Soignies

Sombreffe

Somme-Leuze

Soumagne

Spa

Sprimont

Stavelot

Stoumont

Tellin

Theux

Thimister-Clermont

Tinlot

Trooz

Vaux-sur-Sûre

Verviers

Vielsalm

Viroinval

Visé

Vresse-sur-Semois

Waimes

Walcourt

Wanze

Waremme

Wasseiges

Welkenraedt

Woluwe-Saint-Lambert

Province du Hainaut

Province de Liège

Province de Luxembourg

Province de Namur

Parlement wallon

Les adhésions au réseau (les poses symboliques  

de la plaque Territoire de Mémoire)

15/01 - BELŒIL

25/01 - PROFONDEVILLE

28/01 - NAMUR (Province)

29/04 - NAMUR (Ville)

13/05 - SENEFFE

11/09 - SOMME-LEUZE

21/09 - DONCEEL

30/09 - MORLANWELZ

11/11 - COMINES

VALLADOLID … Territoire de Mémoire
Le 22 novembre 2012, l’université de Valladolid (Espagne) a rejoint le ré-

seau « Territoire de la Mémoire ». Un partenariat avec notre association 

pour dénoncer les crimes de la dictature franquiste et effectuer un tra-

vail de mémoire durable. Ce partenariat inaugure un réseau « Triangle 

rouge  » international : les Pyrénées orientales (France), la maternité 

d’Elne (France), le camp de Rivesaltes (France), le musée de l’exil (La 

Jonquera – Espagne), l’université de Rome, l’université de Liège…
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Les expositions

Plusieurs expositions permettent à un large public de décoder les faits his-

toriques sous le regard de l’analyse critique. Elles sont largement diffusées 

notamment chez les partenaires du réseau Territoire de Mémoire.

Avec le soutien de la Région wallonne, de la Fédération Wallonie - Bruxelles, de la cellule de coordination pédagogique 
Démocratie ou barbarie, de la Province de Liège, de Liège Province Culture, de la Ville de Liège,  

de Network Research Belgium.

Avec le soutien de la Région wallonne, de la Fédération Wallonie - Bruxelles, de la cellule de coordination pédagogique 
Démocratie ou barbarie, de la Province de Liège, de Liège Province Culture, de la Ville de Liège,  
de Network Research Belgium.

Grand-Place de Frameries

Visites uniquement sur inscription auprès de l'administration communale 

au 065 61 12 11 (du lundi au vendredi : de 9 h à 12 h)

Vernissage : Jeudi 8 novembre à 19 h

Une organisation de l'Administration communale de Frameries .

Avec le soutien de la Région wallonne, de la Fédération Wallonie - Bruxelles, de la cellule de coordination pédagogique 
Démocratie ou barbarie, de la Province de Liège, de Liège Province Culture, de la Ville de Liège,  

de Network Research Belgium.

Mon ami Paco
Texte de Luc Baba et illustrations de Marion Dionnet

Une organisation d’Alain BARTHOLOMEEUSEN, Échevin de la Solidarité et
des Affaires Sociales, Président du CPAS de la Commune de Seneffe

Avec le soutien de la Région wallonne, de la Fédération Wallonie - Bruxelles, de la cellule de coordination pédagogique 
Démocratie ou barbarie, de la Province de Liège, de Liège Province Culture, de la Ville de Liège, 

de Network Research Belgium.
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tirée du livre éponyme

Echevinat de la Solidarité - 064/52.17.31

Avec le soutien de la Région wallonne, de la Fédération Wallonie - Bruxelles, de la cellule de coordination pédagogique 
Démocratie ou barbarie, de la Province de Liège, de Liège Province Culture, de la Ville de Liège, 

de Network Research Belgium.

Du 9 au 26 septembre

Foyer Culturel de Saint-Ghislain  

Grand-Place, 37 

7330 Saint-Ghislain

Une organisation de la Ville de Saint-Ghislain

Entrée libre

Contact : 

Ville de Saint-Ghislain

065 76 20 04

9 septembre à 11h00 : 
Inauguration + lecture vivante 

« Mesure de nos jours » 

  

Du 10 septembre au 
26 septembre de 9h00 à 17h00 : 
Ouverture de l'exposition  

26 septembre à 19h00 : 
Clôture avec la pièce de théâtre

« De l'autre côté du nazisme » 
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Exposition Passeurs de Mémoire
LIÈGE - INSTITUT SAINT-JOSEPH - DU 27/01 - AU 14/02 – INAUGURATION : 

04/02

BASSENGE - DU 15/02 - AU 29/02

GEDINNE - DU 16/04 - AU 02/05 - INAUGURATION: 20/04

WOLUWE-SAINT-LAMBERT – DU 04/05 - AU14/05 - INAUGURATION: 07/05

ANTHISNES - DU 21/05 - AU 04/06 – INAUGURATION : 23/05

SOIGNIES - DU17/09 - AU 16/10

FRAMERIES - DU 06/11 - AU 29/11 – INAUGURATION : 09/11

BRUXELLES (PARLEMENT EUROPÉEN) - DU 06/12 - AU 20/12 – 

INAUGURATION : 07/12

Exposition Triangle Rouge
COUVIN - BRÛLY-DE-PESCHE - DU 14/02 - AU 20/02 – INAUGURATION : 16/02

FERNELMONT - DU 1/03 - AU 12/03 – INAUGURATION : 02/03

SERAING - DU 14/04 - AU 27/04 – INAUGURATION : 17/04

ATH - DU 17/04 - AU 30/04 – INAUGURATION : 18/04 

AMAY - DU 03/05 - AU 16/05 – INAUGURATION : 04/05

WOLUWE-SAINT-LAMBERT - DU 04/05 - AU 14/05 – INAUGURATION : 07/05

NAMUR - DU15/05 AU 29/05 – INAUGURATION : 15/05

CHIÈVRES - DU 18/06 – AU  02/07 – INAUGURATION : 22/06 

SAINT-GEORGES - DU 29/08 - AU 10/09 – INAUGURATION : 31/08

DOUR - DU 18/09 – AU :28/09 – INAUGURATION :19/09

VERVIERS – DU 01/10 - AU12/10 – INAUGURATION : 02/10

OUPEYE – DU 15/10 – AU 31/10 – INAUGURATION : 19/10

LA LOUVIÈRE – DU 17/10 – AU 29/10 – INAUGURATION : 19/10

FLOREFFE – DU 30/10 – AU 14/11 

Exposition Traces
LIÈGE - ARCHÉOFORUM – DU 13/03 – AU 26/03 – INAUGURATION :16/03

ÉCAUSSINNES - DU 19/03 – AU 29/03 – INAUGURATION : 24/03

SOIGNIES - DU18/04 – AU10/05 – INAUGURATION : 05/05

BRUXELLES – DU 02/06 – AU 31/05 – INAUGURATION : 08/05

MOMIGNIES - DU11/05 – AU 21/05 – INAUGURATION :13/05

SAINT-GHISLAIN – DU 07/09 – AU 02/10 – INAUGURATION : 09/09

LA LOUVIÈRE – DU 17/10 – AU 29/10 – INAUGURATION :19/10 

Exposition No Pasaran

En 1936, les Républicains espagnols n’ont pas gagné 

la guerre contre le dictateur Franco … Aujourd’hui, 

malgré les nombreux obstacles, ils résistent encore 

et continuent de lutter pour la Liberté et la démocra-

tie…

LIÈGE (TM) - DU 22/04 – AU 04/05 – INAUGURATION : 23/04

LIÈGE (BRESSOUX) - DU 04/05 - AU1/06

LIÈGE (HÔTEL DE VILLE) – DU 01/06 - AU18/06 

SAINT-GEORGES – DU 28/08 - AU11/09 – INAUGURATION : 31/08

NAMUR – DU 11/10 - AU12/10 – INAUGURATION :12/10

FRAMERIES – DU 05/11 – AU 28/11 – INAUGURATION : 08/11

SAMBREVILLE – DU 07/12 - AU10/12 – INAUGURATION : 08 /12

Exposition Mon ami Paco

Pour aborder de manière artistique, l’enfermement 

arbitraire des personnes en séjour illégal. C’est l’his-

toire de Paco, un enfant en situation irrégulière 

SENEFFE – du 03/09 – au 24/09 – INAUGURATION : 04/09 

En 2012
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Les voyages pour la mémoire... 

sur les traces du passé

Notre association aide à l’organisation de nombreux voyages sur les traces 

de la « barbarie » nazie.

Comment se passer de l’oralité des témoignages des témoins directs ? Com-

ment lutter contre le mensonge et l’oubli qui s’immiscent progressivement 

dans nos mémoires ? La découverte de ces lieux de l’horreur est-elle capable 

de nous rendre plus vigilants et plus attachés à la liberté et aux valeurs dé-

mocratiques ?

Fidèle au message de Paul Brusson, un pôle voyage se met progressivement 

en place au sein de notre association avec une volonté de soutenir des pro-

jets réalisés par des établissements scolaires.

Auschwitz - Birkenau - AMO Arkadas : du 20 au 24/02/2012

Natzweiler – Struthof pour les militants des Territoires : du 21 au 22/02/2012

Berlin avec Solidaris : du 24 au 26/02/2012

Mauthausen - Athénée Royal de Chênée : du 8 au 10/03/2012

Auschwitz avec la Commune d’Anthisnes : du 2 au 4/04/2012

Natzweiler – Struthof avec la commune de Durbuy : du 19 au 20/04/2012

Weimar, Buchenwald et Dora (Mittelbau) avec le Cépage - FGTB Herstal : 

du 20 au 22/04/2012

Auschwitz – Birkenau avec la commune d’Andenne : du 10 au 14/05/2012

Le voyage annuel des Territoires de la Mémoire à Mauthausen et au centre 

d’euthanasie de Hartheim : du 18 au 20/05/2012.
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Le médiaguide « Paul Brusson » … 

un outil novateur au service du travail 

de Mémoire.

Le médiaguide est consacré au camp de Mauthausen (Autriche) et per-

met de développer le concept de « Passeurs de mémoire » : les utilisateurs 

(groupes scolaires, principalement) s’approprient le message, les souvenirs 

d’un ancien et le transmettent à leur tour. Il s’agit, avant tout, de conscienti-

ser les plus jeunes sur les dangers de la recrudescence et des conséquences 

de l’application des idées du nazisme.

Un partenariat avec la Haute École de la Province de Liège (LÉ Troclet – bac-

calauréat en écriture multimédia), la société Yakafaire et les Territoires de la 

Mémoire.

Ce guide virtuel fait appel à une technologie moderne qui parle au public 

jeune  : I Pad Mini. Il bénéficie d’une navigation intuitive qui propose une 

visite complète du camp de concentration de Mauthausen en compagnie 

d’un rescapé : Paul Brusson. 

Éducation citoyenne

En 2012, l’enseignement de la Province de Liège a à nouveau confié aux Ter-

ritoires de la Mémoire une sensibilisation à la citoyenneté aux jeunes cadets 

du feu. Afin d’élargir le public visé par ce cours, notre association en parte-

nariat avec son service pédagogique,  conçoit un cursus complet composé 

de différents modules pour approcher largement le concept de citoyenneté 

et l’inscrire dans une dimension quotidienne. 

En 2012 : 10/3, 6/10, 10/10, 17/10, 20/10, 24/10, 7/11, 10/11, 17/11, 24/11, 1/12
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http://www.provincedeliege.be/

http://www.hainaut.be

http://www.namur.be/

http://www.province.luxembourg.be/
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GESCHIEDENIS & BURGERZIN …  

réseau pédagogique

es Territoires de la Mémoire sont partenaires du réseau pédagogique 

« belge » HISTOIRE & CITOYENNETÉ, GESCHIEDENIS & BURGERZIN avec le 

Mémorial Fort Breendonk (Willebroek), le Musée Juif de la Déportation 

et de la Résistance (Malines), le Musée royal de l’Armée et d’Histoire mili-

taire (passeport pour les réseaux éducatifs et le public scolaire, partenariats 

événementiels, échanges d’outils et de pratiques, … les Droits humains à 

l’épreuve de l’oppression politique, de la déportation « raciale », de la guerre, 

des idéologies extrémistes)

L’objectif du réseau est d’outiller tous les acteurs éducatifs et de proposer un 

« tour » des quatre institutions qui œuvrent avec les jeunes dans le champ 

du travail de mémoire..

es Territoires de la Mémoire ont accueilli la section lié-

geoise de l’Union des Prisonniers Politiques des Deux 

Guerres. Le décès de Paul Brusson, son Président, 

marque malheureusement un tournant très important dans 

le travail de Mémoire. Avec la disparition progressive des 

derniers témoins, nous devrons faire preuve du même dy-

namisme qu’eux pour continuer à soutenir leurs objectifs: 

perpétuer le souvenir, soutenir les initiatives citoyennes (et 

notamment les voyages contre l’oubli)

Il avait nonante ans et il nous a quittés le 27 octobre 2011. Un passeur s’est 

éteint et nous appréhendons déjà ce vide immense. Il y a des silences 

assourdissants et des absences irremplaçables. Il y a surtout des mots qui 

sont vains pour exprimer la profonde tristesse que nous 

ressentons. C’est comme une page qui est tournée et nul 

ne pourra plus jamais vibrer au témoignage de ce grand 

résistant. Paul Brusson était un homme courageux, volon-

taire et opiniâtre à transmettre sans cesse un message qui 

sera toujours actuel : 

«  Restez les sentinelles attentives de votre futur. Refusez les 

nationalismes ou toute idéologie éloignée de la solidarité et 

de la fraternité. »
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Sur une idée de Pol Libion et Joseph Kaisin

es pierres de Breendonk et de Mauthausen, comme tant d’autres du Pa-

trimoine, ne racontent pas ce qu’elles ont vu ou entendu, ignominies et 

râles d’agonisants.

Le fort de Breendonk, devenu prison sous le pouvoir dictatorial des SS, 

c’était la mort ou le transfert vers un camp de concentration.

Paul Brusson et Georges Debleser en témoignent avec beaucoup de pudeur.

Prenons leçon de ces témoignages et n’oublions jamais ce prix payé pour 

une saine démocratie.

Le DVD est accompagné d’une notice informative «  Ce que les pierres ne 

racontent pas ».

Il est disponible aux Territoires de la Mémoire (13’)
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Une date symbolique :

La fin de la Seconde Guerre mondiale

La libération des camps de concentration et 

d’extermination

La chute du nazisme 

En 2012, les Territoires de la Mémoire ont proposé deux spectacles de  

François Bourcier : « Résister c’est exister » (la Résistance au quotidien, hier  

et aujourd’hui) et « Lettres de délation » (toujours d’actualité !).

En partenariat avec la Ville et la Province de Liège.

Au théâtre « Le Moderne » à Liège  

(Sainte-Walburge)

Le 5 mai : Lettres de délation – matinée scolaire

Le 8 mai : Lettres de délation – tout public (suivi d’une réception et du verre 

de la Liberté)

Le 9 mai : Lettres de délation – matinée scolaire

Le 10 mai : Résister c’est exister - matinée scolaire

67e commémoration du 8 mai
Les Territoires de la Mémoire, la Ville de Liège et Le Moderne 

ont le plaisir de vous inviter à la représentation théâtrale de

« Lettres de délation » le mardi 8 mai 2012 à 20h30 et

« Résister, c’est exister » le jeudi 10 mai 2012 à 20h30

au théâtre Le Moderne

Rue Sainte-Walburge 1 – 4000 Liège
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n devenant membre des Territoires de la Mémoire, chacun(e) apporte 

un soutien très important à nos actions. Cette adhésion traduit l’atta-

chement à la perpétuation de la Mémoire, à la résistance aux idées li-

berticides et à la défense des valeurs de la démocratie. C’est grâce à ce sou-

tien que notre travail continuera de porter ses fruits, tant d’un point de vue 

médiatique que pédagogique. Chaque année, ce sont ainsi plus de 1 000 

membres qui soutiennent le combat des Territoires de la Mémoire.
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es Territoires de la Mémoire développent sans cesse l’utilisation de ces 

nouveaux outils de communication avec la volonté de tisser un maillage 

social de plus en plus vaste, tel un réseau de résistants, et diffuser ainsi 

le plus largement possible les valeurs qui sous-tendent toutes les actions de 

l’association : sites web (42000 visites effectives en 2012), Facebook (plus de 

2 500 personnes y suivent les publications des Territoires de la Mémoire), 

newsletter (600 lecteurs mensuels), mais aussi la boutique en ligne qui per-

met de soutenir l’association et d’acquérir ses productions, la commande de 

pin’s par sms…
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u fil de l’année, les Territoires de la Mémoire organisent ou sont parte-

naires de nombreux projets en rapport avec les objectifs qu’ils défen-

dent. De nouvelles productions permettent d’appréhender le monde 

en exerçant son esprit critique et réaliser un véritable travail de mémoire 

… efficace et durable (particulièrement auprès des générations de demain). 

Tous ces projets traduisent la volonté de l’association de s’impliquer tou-

jours plus dans la vie culturelle, politique et pédagogique.

2012  : Partenariat pour l’élaboration d’une exposition sur les enfants 

cachés (Château de Jamoigne – Fondation LaMerci)

12 janvier : Présentation des Territoires de la Mémoire à Namur (Province)

4 février : Première du spectacle de marionnettes « Les vacances de Jules » 

au théâtre Mabotte / différents tests prévus (30 avril à Momalle, 5 mai à 

Oupeye

6 février : Ciné Mémoire « Swing Kids » pour l’asbl Sens-Sas

7 février : Prise de témoignage de Simon Gronowski - 

9 et 10 février : Salon des mandataires au WEX (Marche) – Réseau Territoires 

de Mémoire et 4 animations « Démocratie et politique »

9 au 12 février : Salon Vert Bleu Soleil – Les voyages pour la mémoire … sur 

les traces du passé

22 février : Animation « Avec ou sans sel » pour Picardie Laïque

28 février : Participation au « Petit Salon de la documentation et des outils 

pédagogiques  » et présentation de l’outil «  Regards sur les migrations - 

Liège

28 février : Ciné Mémoire « Swing Kids » à Wonck

1, 2, 5, 6, 13, 15, 20 mars  : Présentation des outils pédagogiques des 

Territoires de la Mémoire aux professeurs de l’enseignement communal 

de Seraing

5 mars : Présentation des outils pédagogiques des Territoires de la Mémoire 

à Woluwe-Saint-Lambert

7 mars : Pose de plaque Territoire de Mémoire à Assesse

8 et 9 mars : Présentation des outils des Territoires de la Mémoire – École 

Normale de la Ville de Liège – En partenariat avec le Centre d’Action Laïque 

de la Province de Liège

16 mars : Spectacle « GELI » à l’Archéoforum

19 mars  : Visite des Territoires de la Mémoire et du Parcours symbolique 

par les enfants de la Guerre civile espagnole (en préparation aux 

commémorations)

19 mars : Animation « Avec ou sans sel » à l’Athénée Royal de Spa
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22 mars : Conférence « Le travail de Mémoire » dans le cadre de la journée 

portes-ouvertes du CAL Luxembourg

23 mars : Présentation des Territoires de la Mémoire – Collège Saint Louis 

de Liège

27 mars  : Présentation des outils pédagogiques des Territoires de la 

Mémoire pour l’asbl Calif

22 avril : Présentation des Territoires de la Mémoire – Solidari Day (Wex)

26 avril  : Présentation des Territoires de la Mémoire dans le cadre des 8 

heures pour les Droits de l’Homme (Jemeppe – Campus 2000)

26 avril : Animation « Résiste » à Brûly-de-Pesche

26 avril : 3 animations « Extrême droite » à Saint Servais

27 avril : Ciné Mémoire : Les chemins de la Mémoire – Dans le cadre d’une 

quinzaine Guerre d’Espagne

1er mai  : Campagne Triangle rouge et présentation des Territoires de la 

Mémoire dans le cadre du 1er mai associatif à Liège et à Verviers

3 mai : Auteur & Compagnie – Présentation de l’ouvrage « La mémoire des 

oubliés » suivi d’un Ciné Mémoire « Los Nietos  en 

présence de MP Jeunehomme dans le cadre d’une 

quinzaine Guerre d’Espagne

4 mai : Présentation des Territoires de la Mémoire 

dans le cadre des fêtes patriotiques de Chapelle-

Lez-Herlaimont et pose de plaque « Territoire de 

Mémoire »

7 mai  : Pose de plaque « Territoire de Mémoire » 

à Clavier

8 mai : Pose de plaque « Territoire de Mémoire » à 

Leuze en Hainaut

8 mai  : Pose de plaque « Territoire de Mémoire » 

à Amay

9 mai : Pose de plaque « Territoire de Mémoire » au 

Parlement wallon

10 mai  : Animation «  T-Shirts  » antifascistes – 

Institut Félicien Rops à Namur
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16 mai : Spectacle aux Chiroux Chostakovitch e quatuor. De l’émotion 

à la conscience (Institut Ste Marie de Seraing et conservatoire de Verviers)

22 mai : Ciné Mémoire « Swing Kids » à Virton (3 fois)

23 mai : Débriefing du voyage pour la mémoire à Auschwitz et Birkenau – 

Commune d’Anthisnes

25 mai : Présentation des Territoires de la Mémoire dans le cadre de la 14e 

journée académique Mémoire au Fort de Huy – Conférence « Les Territoires 

de la Mémoire »

25 mai : Animation « Mon ami Paco » pour l’asbl « Lire et Écrire »

8 juin : Le barbecue citoyen des Territoires de la Mémoire

12 juin : Conférence de presse aux Territoires de la Mémoire : présentation 

du médiaguide Paul Brusson (Province de Liège, Territoires de la Mémoire)

12 juin : Pose de plaque « Territoire de Mémoire » à Ciney

13 juin : Conférence : Le travail de Mémoire » à La Louvière

26 juin  : Stand (kiosque) Triangle rouge dans le cadre du Solidaris Day à 

Liège

26 juin : Ciné Mémoire « Monsieur Batignole » à Rixensart

11 juillet : Animation « Résiste » et « Avec ou sans sel » à la ML de Seraing 

(2 fois)

1-2 septembre : Retrouvailles, participation au salon des loisirs (Liège, Parc 

de la Boverie)

10 septembre : Présentation des outils pédagogiques des Territoires de la 

Mémoire

11 septembre  : Remise des prix Territoire de Mémoire dans le cadre de 

l’appel à projets de la Province de Namur

13 septembre  : Ciné Mémoire – Projection du film «  Nostalgie de la 

Lumière » (Gusman) dans le cadre de la commémoration du 11 septembre 

oublié (Chili 11 septembre 1973)

Du 13 septembre au 3 octobre  : Animations CITOYENNETÉ pour l’asbl 

« Vaincre la pauvreté » - CPAS de Liège (20/7, 13/9, 20/9, 3/10)
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16 septembre  : Participation à l’inauguration du mémorial des enfants 

cachés au Château de Jamoigne

20 septembre : Animation « Résiste » à Couvin

22 septembre : Présentation des Territoires de la Mémoire et des voyages 

pour la Mémoire dans le cadre des 20 ans de DELTOUR (agence de voyage 

partenaire)

24 septembre : Conférence « Le travail de Mémoire » à Saint Ghislain

25 septembre : Campagne Triangle rouge à Charleroi - sensibilisation

4 octobre  : Participation des Territoires de la Mémoire à l’UNIFESTIVAL – 

présentation et stand

5 octobre : Présentation des Territoires de la Mémoire à La Louvière

5 octobre  : Animation «  Avec ou sans sel  » pour la Régie de quartier 

d’Andenne.

9 octobre : Ciné Mémoire « Les femmes de l’ombre » à Evere

6 octobre : Campagne Triangle rouge dans le cadre de « Nuit blanche contre 

listes noires  ». Contacts, distribution du pin’s et du kit de survie contre 

l’extrême droite (Latitude Jeunes)

13 octobre  : Commémoration du 70e anniversaire du premier convoi de 

travailleurs déportés en Allemagne – Gare d’Angleur

19 octobre  : Conférence « Tu n’as rien vu à Auschwitz » à la ML d’Oupeye 

(dans le cadre de l’exposition Triangle rouge).

20 octobre  : Participation à Laïpop (Calova, CALChaudfontaine, ML Tilff/

Esneux et ML Trooz) – Présentation et stand des Territoires à Esneux 

5 novembre  : Participation des Territoires de la Mémoire au Salon du 

Testament

7 novembre : Participation au projet « Si j’avais 16 ans en 1940 ? » - Atelier 

Résistance 3 fois

7 novembre  : Présentation des outils pédagogiques des Territoires de la 

Mémoire au CC de Huy

17 novembre : Sensibilisation contre les idées d’extrême droite dans le cadre 

du projet Be a Pi

Du 21 au 23 novembre : Valladolid Territoires de Mémoire – Conférence et 

présentation à l’université de Valladolid (Espagne)

29 novembre : Animation « Avec ou sans sel » à l’Institut des filles de Marie 

– Liège (2 fois)

5 décembre  : Formation des Territoires de la Mémoire pour le pôle des 

militants 

11 au 14 décembre  : Session plénière de l’IHRA à Liège – International 

Holocaust Remembrance Alliance. Présentation du médiaguide Paul 

Brusson et visite de l’exposition « Liège, Cité docile ? » au Grand Curtius 
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Trois dimensions ont été principalement explorées  : égalité des droits 

économiques, sociaux et politiques, égalité avec les sans-papiers, égalité 

hommes-femmes.

Un film documentaire réalisé par le VIDEP

Un vrai / faux journal « Aux Livres Etc » de Jacques Charlier

De très nombreux partenariats et un vaste réseau d’intervenants pour pro-

mouvoir la démocratie par la lecture et l’écriture.

Sur l’ensemble de la Province de Liège : à Ans, Liège, Hannut, Herstal, Huy, 

Limbourg, Malmedy, Oupeye, Seraing, Vielsalm, Waremme, Welkenraedt, 

etc.

Pour tous les publics : des expositions, des échanges, des rencontres, des 

ateliers d’écriture, des réalisations artistiques, des lectures à haute voix, des 

ateliers d’illustration, des animations, des tables de conversation, des défis 

post-it, des jeux, des heures du conte, des présentations du livre « Mon ami 

Paco  », des projections cinématographiques, des concerts, des moments 

festifs … et quelques productions ou événements originaux tels que : la 

création de cartes postales, des matinées ludiques intergénérationnelles, la 

publication d’un recueil de nouvelles, la réalisation d’un magazine sonore, 

la composition et l’interprétation de chansons, le passage d’une caravane et 

un vrai/faux journal …

Concrètement, sur l’ensemble de cette opération, 22 bibliothèques locales 

et plus de 115 partenaires locaux (Maisons de repos, Centres de Jeunes, 

Centres culturels, CPAS, Régies de Quartier, Syndicats, Libraires, AMO, Aca-

démies de musique, Associations d’alphabétisation, Associations d’éduca-

tion permanente, …) se sont organisés pour permettre à plus de 5000 per-

sonnes de participer à 130 activités variées. 

Et une « coupole » :

Cet important dispositif d’actions citoyennes est le fruit d’un partenariat 

avec la Bibliothèque centrale Chiroux, le Centre d’Action Laïque de la 

Province de Liège et les Territoires de la Mémoire.
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Un rendez-vous incontournable pour se réunir autour d’un événement 

festif et continuer à affirmer nos valeurs.
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http://www.liege.be
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En 2012, Les Territoires de la Mémoire ont poursuivi leur recherche de 

moyens financiers dans la continuité des actions menées les années précé-

dentes. 

L’association a participé à la campagne Testament.be pour la troisième 

année consécutive. Cette action de visibilité à prix négocié nous a permis 

d’obtenir des supports de communication supplémentaires afin d’informer 

le public de la possibilité de réaliser des legs en faveur des actions de l’as-

sociation. La campagne nous a également permis d’être visibles à côté de 

grandes ONG dans les médias.

Nous avons participé à diverses manifestations mettant en présence des 

acteurs économiques, entrepreneuriaux et culturels. Ces rencontres, riches 

en contacts permettent de diversifier les points de vue et de construire des 

ponts entre les secteurs. Le décloisonnement et l’entretien de réseaux mul-

tiples permet à l’association de développer des partenariats intéressants 

dans les perspectives futures.

Cette année 2012, nous avons élargi notre campagne de collecte de dons. 

Grâce à l’appui du Centre d’Action Laïque de la Province de Liège, qui a re-

layé notre appel, nous avons pu solliciter de nombreuses personnes supplé-

mentaires. Cela a permis d’augmenter considérablement les recettes issues 

des dons. Ce volet des ressources financières est extrêmement important 

pour les Territoires de la Mémoire car c’est un véritable engagement citoyen 

en soutien à nos actions qui nous permet de garder notre indépendance.

En 2012, nous avons pu compter sur de nombreuses personnes qui ont ef-

fectué un don exonérable (244) pour la somme globale de 28 764,16 €. 

* Dons exonérables uniquement
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L’entièreté de cette somme est dévolue :

À la conception des aspects pédagogiques de la nouvelle exposition 

permanente et à l’élaboration de nouvelles ressources pédagogiques 

(cahiers d’animations, dossiers, canevas de visites, …) dans le cadre du 

développement de la nouvelle exposition permanente des Territoires de 

la Mémoire, à Mnema. 

Au maintien de prix minimums (voire de la gratuité dans certains cas) 

pour la diffusion de nos outils pédagogiques auprès des écoles et des 

animateurs.

À l’organisation de voyages pour la mémoire à des prix permettant à un 

grand nombre de personnes d’y participer. Cela nous permet également 

de faire bénéficier gratuitement de notre expertise différents groupes 

scolaires ou associatifs afin de les aider à organiser un voyage et s’inscrire 

dans une démarche de travail de mémoire.

L’asbl Les Territoires de la Mémoire remercie très chaleu-

reusement toutes les personnes qui ont contribué, en 

fonction de leurs possibilités et qui, par là, nous ont per-

mis de développer nos actions en faveur de la Démocratie, 

de la Mémoire et du Respect de l’autre. Chaque geste a 

compté.

Nous tenons également à remercier les donateurs/trices 

qui nous ont fait part, par courrier ou par téléphone de 

l’importance qu’avait pour eux le geste qu’ils ont accom-

pli. Certains messages, très touchants, nous renforcent et 

nous motivent. Merci. 
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près les travaux d’assainissement et de démolition non structurelle, la 

phase de réhabilitation a débuté en août 2011. Les travaux devraient se 

poursuivre jusqu’à fin 2013.

À cette date, le pôle de culture de mémoire et de citoyenneté devrait être 

accessible au public.

Par sa situation au cœur du noyau culturel de la rive gauche de Liège, le pro-

jet facilite des synergies avec d’autres équipements, notamment le nouveau 

complexe de cinémas des Grignoux, les Chiroux (bibliothèque et Centre 

culturel), l’Opéra prochainement rénové, le Théâtre de la Place dans le bâti-

ment de l’Émulation bientôt aménagé, et les musées (dont le Grand Curtius, 

l’Archeoforum, le Musée de la Vie wallonne).

Le Contrat d’avenir pour la Wallonie prévoit de mettre en valeur le patri-

moine wallon en concrétisant la volonté, non seulement de préserver et de 

restaurer le patrimoine, mais aussi de le mettre à la portée du plus grand 

nombre, en raison de l’héritage commun qu’il constitue. La politique patri-

moniale prévoit de s’articuler avec d’autres politiques telles que le tourisme, 

la culture, l’amélioration de l’image et le cadre de vie. Le projet Mnema s’ins-

crit particulièrement dans cette dynamique.

Faire un lien entre le passé et le présent 

pour préparer l’avenir

La Cité miroir accueillera la nouvelle exposition permanente des Territoires 

de la Mémoire. Un tout nouvel espace permettra à chaque visiteur d’appré-

hender le système concentrationnaire dans sa globalité, de comprendre 

l’idéologie nazie et ses conséquences catastrophiques. À l’issue de cette 

«  mise en situation  » qui sollicite les émotions et fait appel à l’empathie 

envers les millions de victimes de cette barbarie, des liens avec le présent 

et avec les massacres génocidaires seront proposés. La finalité de cette ex-

périence est de susciter la volonté de s’engager pour la démocratie et les 

libertés.
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LA NOUVELLE EXPOSITION 

PERMANENTE DES TERRITOIRES DE  

LA MÉMOIRE

Plus jamais ça !
L’exposition permanente est un Parcours symbolique qui évoque la dépor-

tation dans les camps nazis, la résistance et l’engagement citoyen, hier et 

aujourd’hui. 

Cette exposition mobilise l’empathie envers celles et ceux qui ont tenté de 

résister à la dictature, à l’horreur et aux traitements inhumains. Au-delà de 

l’évocation historique, l’exposition propose des pistes pour devenir un ci-

toyen actif et engagé.

« … Quand ils sont venus m’arrêter, il n’y avait plus per-

sonne pour s’inquiéter ! » (D’après B.Brecht)

L’exposition se décline en 5 parties :
1918 – 1933 / 1933 – 1945 : la montée du nazisme en Allemagne, la 

résistance.

La déportation à partir de la Belgique, les centres d’extermination et les 

camps de concentration.

La complexité du système nazi, la question de la responsabilité individuelle 

et la survie après le traumatisme 

Un observatoire de l’histoire (pour appréhender les événements majeurs 

d’un passé récent)

Un espace citoyen (pour s’indigner … et résister).

L’exposition propose un ESPACE CITOYEN qui donne la possibilité à cha-

cun de s’indigner et de décoder les inacceptables grâce à des situations 

concrètes et actuelles.

Il ne suffit pas de « savoir » pour agir sur la société et le mieux vivre en-

semble. Notre capacité d’indignation et de révolte doit nous permettre 

d’être vigilants en permanence et de prendre conscience qu’il est possible 

de résister au quotidien. Les idées extrémistes et liberticides sont toujours 

inacceptables.
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9 février 2012

uy Melen était un membre fonda-

teur des Territoires de la Mémoire. En 

contribuant activement à la création 

de notre association en 1993, il avait voulu 

montrer sa révolte face à la résurgence de 

l’extrême droite dans notre pays. Tout en 

dénonçant les idées d’une idéologie hai-

neuse et redoutant le spectre du nazisme, 

il était convaincu de l’importance d’un 

travail de Mémoire durable auprès des 

jeunes générations. Il connaissait mieux 

que quiconque le prix de la liberté dont 

nous jouissons aujourd’hui. Il était rassuré 

par l’existence d’un centre d’Education à la 

Résistance et à la Citoyenneté. Pour lui, l’in-

dignation doit se conjuguer avec un engagement au quotidien. 

Malgré sa discrétion, son inimaginable expérience dans la résistance et sa 

détention dans les camps nazis, il n’a jamais accepté l’inaction et l’oubli. 

« On a toujours envie de se battre », disait-il et on sentait chez lui une force 

inébranlable et cette conviction que le silence des pantoufles est décidé-

ment bien plus dangereux que le bruit des bottes. Très longtemps, il a été le 

trésorier de l’Union Liégeoise des prisonniers politiques avec son ami Paul 

Brusson prouvant ainsi son attachement au travail de Mémoire. 

Nous nous souviendrons avec une vive émotion de ce voyage en Allemagne 

sur les traces de son passé si douloureux. Le camp de concentration de 

Neuengamme et la baie de Lubeck, deux endroits à jamais ancrés dans la 

Mémoire de Guy Melen. Nous nous souviendrons surtout de ce navire de 

guerre qui nous a emmenés sur la mer Baltique sur les lieux mêmes du nau-

frage du Cap Arcona et des autres paquebots abritant des milliers de pri-

sonniers. Un incroyable épisode qui témoigne d’une barbarie qui confine à 

l’inhumain.

Que tous soient assurés : nous continuerons son inlassable travail et particu-

lièrement auprès des plus jeunes.

Adieu Guy.
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Une publication de l’asbl Les Territoires de la Mémoire

Centre d’Éducation à la Résistance et à la Citoyenneté

Éditrice responsable

Dominique DAUBY, Présidente

Boulevard d’Avroy 86 – 4000 LIÈGE

Tél. 04 232 70 60 – Fax 04 232 70 65

Courriel : accueil@territoires-memoire.be

Site : www.territoires-memoire.be

 L’asbl Les Territoires de la Mémoire tient à remercier l’ensemble des personnes  

qui ont contribué à cette réalisation.
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Nous remercions également les villes, communes et provinces du réseau « Territoire de Mémoire »

Ainsi que toutes les personnes qui ont décidé, selon leurs possibilités financières,  

de soutenir les actions de l’asbl Les Territoires de la Mémoire.

Notre site web.

Les Territoires de la Mémoire, asbl remercient ses partenaires 2012

Avec le soutien de la Wallonie, de la Fédération Wallonie - Bruxelles, de la cellule de coordination pédagogique 
Démocratie ou barbarie, de la Province de Liège, de Liège Province Culture, de la Ville de Liège,  

de Network Research Belgium.


